
1



2



3

Un parcours de vie en éruption.
Une tonne de bouffées de chaleur.

Un éclat de visage voilé et rempli de mal-être.
Je recommence une vie nouvelle dans un film spectaculaire,

je dirai plus précisément un spectacle vivant et mondial
avec une mise en scène somptueuse.

Je suis actrice et spectatrice à la fois d’une histoire événementielle.
Je me donne comme le coucher du soleil qui attire tous les regards.

J’aperçois sur un site ombragé, une foule immense
qui se pose des questions :

« Est-ce artistique ? Est-ce poétique ? Le sujet, rime-t-il à rien ? »
Moi, j’écris des phrases qui proviennent de mon cœur

lorsqu’il est en silence et que le sentiment de tendresse me souffle
de poser les mots sur papier.

Le texte peut être indigeste, tellement difficile à assimiler
par l’esprit que la nuée arrive et le prince se trouve auprès du

peuple assoiffé.

Reconstituez vos forces et accommodez-vous à déchiffrer l’écriture.
Le cadeau est déjà mis en réserve, le vainqueur rendra plus profonde

la connaissance. Ne partez pas, il est là.
Venez vous instaurer, venez vivre des moments intenses avec Dieu.

Voyagez avec le Christ, accueillez des paroles vraies.
En vivant ce temps de vérité, l’Esprit-Saint présent

est le seul qui peut nous faire jouir de l’existence du bonheur.
Cependant, lorsqu’il faudra descendre aux enfers, faites-le avec le Sauveur,

vous ressortirez vainqueur avec lui si vous croyez en la résurrection.
Si vous ne descendez pas avec Jésus-Christ, qui vous ramènera à la

surface ? Vous risqueriez d’y séjourner très longtemps.
Si tu es dans le dessein de celui qui existe, écoute la voix qui t’inspire,

comprends intelligemment, accepte l’élection. Tes yeux verront
des « bijoux » mis en réserves se présenter à ta vue pour t’offrir 



des couleurs exceptionnelles et, ce trésor, t’apprendra l’amour.
Le Seigneur apparaît dans toute sa gloire ! Et j’ose dire : « Je suis enfant

de Dieu, que le Christ vit en moi, comme il vit en chacun de vous. »
Le tout-puissant parle,

L’esprit de la terre reçoit sous la protection de la reine du ciel.
Des mots, des phrases, des répétitions voulues.
Le moi, le je, peut-être chacun d’entre nous.

Je perçois un petit bruit qui vient de mon âme.

Tu m’appelles, je t’accueille.
Cette sonorité si douce n’est pas le son d’une cloche,

ni celui d’une sonnette.
Les trompettes et les clairons ne sonnent pas doucettement.

J’entends le son…
D’un réveil…

Je m’empresse de t’ouvrir la porte.
L’air est pur, le vent très léger devient un instrument.

Tout est en harmonie.
Nos souffles s’accordent et malgré tout devant ta puissance,

mon corps frémit légèrement.
Mon esprit dit « oui » à ta présence divine qui pénètre la profondeur

de mon état.
La connaissance que tu me donnes me permet de palper ta vérité.

Mon souhait est de rester perpétuellement en connexion avec toi Père, pour
que je puisse être très attentive à ta volonté.
Je communique avec le Seigneur en pensée.

L’esprit rejoint l’Esprit dans le silence.
Le tout-puissant donne, attend, reçoit, prend, aime.

Mon Roi, je t’entends, mais moi, je n’ai pas fait le son qui se
propage !

La sensation auditive est sensationnelle. Grave, aiguë ? C’est toi le
Créateur. Techniquement, mon cerveau reproduit, enregistre, diffuse

des sons.
Cela devient tellement mystérieux, que chaque petite goutte sortant de mes

pores ressemble à une perle et passe à un coquillage sans défaut.
Mon esprit m’autorise à devenir une perlière, me permettant de déposer

mes pierres précieuses et de les mélanger aux perles de la rosée du matin.
En guise de remerciement devant la création qui me remplit de

stupéfaction, cet étonnement devient douceur, puis la force réagit,
offre l’organe de parole.

Les cordes vocales nous sont si chères.
Si nous perdons la voix, nous restons sans parole.

L’humain émet des sons…
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Ces muscles et ces ligaments du larynx !
Cet organe de la phonation, c’est toi, mon Père qui me l’a donné

pour que la vérité de mon cœur sorte de ma bouche.
Tu es la perfection !

Tu as mis en place un canal qui fait communiquer le larynx
avec les bronches dans lesquelles l’air s’introduit pour aller dans les

poumons.
N’est-ce pas magnifique ? Et nous respirons naturellement.

C’est ton choix mon Dieu !
La subtilité du parfait connaît les profondeurs de l’être humain.

Si pour des raisons ou autres, que nous n’arrivons pas à parler ou à dire
des mots, l’installation handicapante ne se fera pas, car la représentation

de la pensée s’exprimera par l’écriture. Il n’y a pas de bonnes ou de
mauvaises, puisque toute chose écrite laisse une trace.

Je m’adresse à nous tous.

Mettons de côté l’orgueil de la vertu, afin de prendre l’élément positif et
d’humaniser le message pour que le « mot » puisse laisser à son tour,

l’empreinte de son passage dans le creux de l’âme ou en relief de la chair.
L’avancée se fera entre le mystère profond et l’alliance lorsque l’esprit vif

se ranimera jusqu’à renaître à l’espérance.
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Artiste, poète, non…
Je ne fais que recevoir de celui qui est perfection.

Viens, lis.
Si l’Esprit t’appelle, tu es aussi perfectionniste. Tu es un membre de Jésus-

Christ.

Mon Père

Je te remercie pour ce don que tu me fais.
Le secret du bonheur, je l’ai englouti dans mon for intérieur.

Je l’ai ancré en moi.
Avec la force de ma nature, j’arriverai peut-être un jour à le révéler.

Seigneur, merci pour cette grâce que tu m’accordes.
Je m’épanouis à l’idée de te savoir près de moi.

Tu es l’Amour vivant parmi nous.
Tu manges avec nous, tu partages nos moments, que ce soit dans la joie ou

dans la peine, tu es celui qui a de la compassion à notre égard.
Tu n’es tout simplement jamais parti.

Tu es là, j’entends ta voix qui murmure dans mon esprit.
Tu vis en moi sans me rassasier.

Oh, Jésus-Christ, mélange-moi à ton désir !
Purifie-moi indéfiniment, radoucis mon cœur en me pénétrant de ta vérité.

Mon âme t’exalte Seigneur, tu es mon Roi !
Tu es le seul sur qui je peux m’appuyer, tu es fiable et solide.

Manifeste-toi, Prince de la paix !
J’aime l’odeur du ciel. Lorsque tu me l’envoies, je ne peux que

m’imprégner de ton doux parfum, incomparable à aucun autre parfum sur
cette terre.

C’est la floraison de l’esprit !
Je m’extasie et je t’adore !

J’aimerais ne pas être en panne d’inspiration pour pouvoir
te chanter des psaumes à l’infini.

Dieu de toujours, je respire la paix et la joie que tu es !
Pendant mes tâches ménagères, fais que je parvienne à m’arrêter quelques

instants pour que je puisse te rendre grâce et te dire que je choisis la route de 
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la vie, du bonheur et que tu es « l’Unique » qui peut me conduire sans dérailler. Dans
ta gloire, extériorise tes commandements dans mon moi profond.

Me détourner de toi ? Non, tu sais que je ne le voudrais pas.
J’aime entendre ton Esprit me dire : « Avec insistance, j’habiterai ta
maison, ta chair, ta conscience. Quant aux moments même, où tu te

détourneras, j’insisterai, je t’apprendrai, jusqu’à ce que tu comprennes. »
Merci Jésus, je reçois avec reconnaissance !

Ne laisse pas, Seigneur, cet enfer que je ne veux pas vivre et qui malgré
moi, surgit de mon âme.

Ce mal qui m’explore tout en essayant de s’installer dans mon esprit.
Il rentre profondément dans la vivante que je suis,

jusqu’à me faire coucher à ses pieds.
Violente est sa colère lorsqu’en moi explose la lumière.

Il ne résiste plus à la chaleur de mon corps.
Mon Roi, mon Sauveur, tout étranger dont toi seul connaît la droiture, ne 

peut franchir la porte. Il se retrouverait en face de Dieu dans toute sa 
puissance, de Jésus-Christ dans toute sa gloire et devant la force agissante 
de l’Esprit.
Comme tout est accompli, il ne gagnera pas la partie. Si son désir est de

s’insérer chez moi, éjecte-le Père, reste à mes côtés
pour que je puisse me tourner vers toi avec dignité.

Venant de toi, tout est bon.
L’immensité de respect que j’éprouve à l’égard de la terre me passionne.

Je suis sortie de cet élément où je séjournerai pour un laps de temps.
Je possède une substance nutritive, compatible avec tout ce

que le sol propose : fruits, légumes, céréales.
Tout s’harmonise et se laisse modeler.

Poussière, je suis et poussière, j’y retournerai.
Émerveillée face à la création, la désagrégation ne peut être que sublime.

Pour tout ce qui sort de la terre, en se décomposant, la beauté se fait à
l’exemple de la chenille qui se recycle indéfiniment.

Arrive le deuxième élément.
Elle est limpide et insipide.

Elle peut être calme ou destructive.
Le corps humain la côtoie constamment : larmes, salive, sueur,

tout est au rendez-vous.
Les lacs, les cascades, les  rivières, les

sources et les  mers ! Époustouflant quand
ils se mettent en travail.

Ils peuvent prendre différentes formes, différentes couleurs.
Grandioses sont les vagues de la mer lorsqu’elles se mettent

à danser en se donnant les mains !
Nous avons tendance à fuir devant le troisième élément.

Il se présente à nous, dévastateur.
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Le feu !
Le volcan qui entraîne tout sur son passage, se met-il en colère ?

Les laves dévalent à très grande vitesse en contournant les montagnes,
tandis que la terre se met à trembler en faisant prendre la fuite

à tout ce qui bouge autour d’elle.
Magnifique panorama de la nature, vu de notre appareil photo, l’œil

humain.
Nous faisons partie de cette divine création.

Nous avons été créés à la ressemblance de Dieu.
Nous sommes des êtres parfaits, que notre conscience ne fasse pas fausse

route et efface l’Esprit d’Amour qui est en nous.
L’homme a besoin d’air.

La respiration, la vie, le souffle, le vent.
L’abondance !

Entre ciel et terre, le quatrième élément a fait sa présentation.
Que cette vérité universelle pénètre l’expression de chacun

quand il découvrira le cinquième élément…
L’ensemble des forces naturelles. Vivre la création !

Je suis qui je suis.
Je suis venu afin de me mélanger à un grand nombre d’âmes

qui est qui je suis et qui explore tout l’univers.

Enraciné par l’Esprit du Père et du fils, unis de l’Amour, il faut quitter
ce monde pour atteindre la perfection.

Je suis un être vivant et je vis ma propre existence.
J’existe dans l’esprit, je suis une molécule de chaque humain.

La vie parle, traverse et sombre au plus profond de l’amour, contemplant
mes capacités de saisir l’insaisissable.

L’inexistant devient existant lorsque j’enclave mon amour à travers mes
sentiments passionnés que j’ai pour mon créateur

et son fils bien-aimé Jésus-Christ.
Je m’engloutis dans ce flot d’amour glorieux en m’enchaînant au souffle

de l’Esprit. Je suis indissociable de mon éternelle consolidation.
Tout est parfaitement réussi.

Le Christ libère le doute.
– Je me souviens d’un jour où j’ai manqué de vigilance.

Je me suis préparée pour aller faire un chapelet.
Dès que j’ai franchi le seuil de l’église, ma personne toute entière fut saisie

d’un frisson inexpliqué.
Je me suis retrouvée dans la nef avec le seul objectif, m’asseoir dans le chœur

et profiter de ce face-à-face avec Jésus-Christ présent dans le tabernacle.
Je me suis mise à regarder tous les coins du bâtiment.
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L’autel vêtu de mauve, ainsi que le mur qui se trouve à l’arrière.

Tout est obscur, les lieux ne sont pas fleuris, nous sommes en période de
carême. Au-dehors de l’église, le village est étonnamment calme.

Les oiseaux sont allés s’abriter dans les arbres, tandis que les montagnes
imposantes, coiffées de grands chapeaux blancs, invitent le brouillard

qui se dissipe d’elles, à entrer dans le lieu du culte.
C’est à ce moment-là que tout a basculé.

J’ai voulu prier, je n’ai pas pu ; j’ai eu la tremblote.
Il en a fallu de peu, pour que le malin prenne possession de mon âme.

J’ai vu une ombre passer, habillée d’un grand manteau noir brodé de blanc
sur les côtés et un horrible masque à la place du visage.

Ce moment de faiblesse me domina tellement que je fus pétrifiée.
Je ne puis plus bouger du banc.

Soudain, il y eut comme un grand coup de vent, toutes les fenêtres se sont
fermées. Il est vrai que le temps n’était pas beau dehors.

Nous ne sommes pas encore en hiver, mais ce jour-là,  a brouillassé.
Je me ressaisis et me mets debout en fixant le tabernacle.

Seul Jésus-Christ peut agir en ma faveur !
J’ai lâché prise.

C’est pour moi inconcevable de laisser venir un esprit de la sorte hanter
mon propre esprit, alors que Jésus est là, présent et vivant.

Il ne permet pas que je me livre au mal.
J’ai demandé au Nom du Christ, de faire sortir cette pensée diabolique que

ma conscience a installé en un court instant.
J’ai supplié au Ressuscité de me donner quelque chose de solide pour que

je puisse m’appuyer et j’ai sollicité le bâton de Moïse.
Dieu a exaucé ma supplication.

J’ai prié pendant cinq minutes, j’ai salué respectueusement mon Seigneur,
mon Roi présent dans le tabernacle.

J’ai demandé pardon pour l’être humain insensé que je fus à ce moment et
pour le mal que j’ai laissé entrer dans ma personne.

Je suis sortie de l’église, embellie.

Chaque enfant de la création est libre de choisir son chemin,
de gérer son esprit et d’orienter ses pensées là où il le désire.

Mais tout a un sens !
La terre reste la terre habitée de peuple, une génération s’en va,

une autre arrive, des brebis perdues, il y en aura toujours.

Les désirs de l’homme ne sont jamais satisfaits.
Ceux qui cherchent refuge, prennent Dieu pour bouclier.

9



Vers l’espérance, il est préférable d’être avec et dans l’amour du Seigneur.
Sois à l’écoute et prends la bonne voie, tu ne seras pas déçu.

Je me suis posée bien des questions :
« Qu’est-ce que je suis venue faire ici ? »

Ma chair a frissonné lorsque j’ai eu les réponses.
Des explications sont arrivées afin de me réconforter.

J’ai été et je suis aimée de l’Éternel.
J’ai procréé, j’ai donné la vie avec Dieu et je continue à poursuivre ma

route. Le temps qui me reste me permet de vivre avec Jésus-Christ qui est
mon berger débordant de lumière, celui qui m’inonde d’amour.
Si je retiens ta loi, ma vie ne sera pas constamment en danger.
Autrefois, le péché a produit en moi, toutes sortes de désirs,

mais ce fut anciennement.
J’ai été morte, le pardon m’a ramené à la renaissance.

Toi qui es le tout-puissant ne laisses pas mes membres emportés par la
mort, fais que je prenne plaisir à observer tes commandements, mets-moi
à l’écart du prince de ce monde, fais-moi protéger par le Prince de la Paix.

Animée par la passion qui habite en moi, qui me montre mes actions et
me donne la force à respecter tes décrets, j’espère en tes promesses.

J’occupe mon esprit de ta bienfaisance.
Tu es la vérité qui libère, manifeste-toi, Père !

Pardonne-moi de mes fautes, je suis sincèrement désolée,
car je n’ai pas su t’aimer comme il aurait fallu.
Aujourd’hui, je sais comment te dire je t’aime.

J’ignorai que je figurais dans le livre d’histoire et que j’ai pour
« descendants » ? Abraham, Moïse, Jacob.

À présent, je suis la continuité des apôtres à aller jusqu’au bout de l’amour.

J’ai à peine 19 ans lorsque le créateur me choisit pour participer
à peupler la terre.

– Je mets au monde mon premier-né.
Il est couché à côté de moi.

Nous nous regardons tranquillement.

Aussitôt où il a poussé son cri,
j’ai éprouvé un immense bonheur.

Mon cœur a tressailli d’allégresse lorsque je l’ai pris dans mes bras.
Je l’ai posé contre ma poitrine et je n’ai pas pu retenir mes larmes de joies

rafraîchissantes qui ont coulé sur mes joues.

Le Seigneur aurait prévu qu’il sortirait des branches de moi ?
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Ô Éternel, si je prends soin de ton jardin, il sera fertile !
J’aime ta présence, reste avec moi Père !

Une petite lumière a jailli, c’est un cadeau du ciel, le don pour l’éternité.
Je suis aimée de Dieu et je suis émue d’être une maman.

Ces instants-là, sont inoubliables.
– Mon petit enfant n’arrête pas de me fixer tendrement.

Je ne peux m’empêcher de sourire en écrivant ces
lignes.

Cet amour qui te parle, qui te pose des questions et dont tu arrives à donner
des réponses seulement par la pensée, c’est plus qu’époustouflant !
Depuis sa venue, j’ai remarqué cette sensibilité, cette fragilité, cette

docilité qui forge déjà son caractère.
Chaque créature de Dieu est un être original.

Il arrive à un instant ponctuel et reste dans l’histoire.
Il ne ressemble à aucune autre et ne se répète à aucune autre circonstance.

– Une semence de vie s’épanouit.
Ses pupilles sont scintillantes, elles brillent, pareil, à ceux d’un

faon.
Avec son papa, j’ai participé à donner la vie.

La chair de ma chair et tous les trois, avec Dieu, nous sommes l’amour.
Tout est si bien harmonieusement arrangé.

Il faut un commencement et une fin.
Ce qui m’a marqué pendant le séjour à la maternité, je ne l’ai pas entendu

pleurer, à l’exception de son vagissement.
Cinq années sont passées.

– Il n’a pas changé, son caractère est immuable.
Je me souviens :

Il s’est souvent assis sur le pas-de-porte en contemplant le ciel.
Timide ? Non, plutôt silencieux avec un état aimant.

Rien n’est plus agréable qu’un charmant garçon !

A sa naissance, nous nous échangeons les mots avec le pouvoir de l’Esprit,
puis, c’est le vide…

Qu’est-ce que j’ai bien pu faire pour que cela m’échappe ? Rien.
Les voies du Seigneur sont impénétrables.

Aujourd’hui, je te dis ceci :
« Mes yeux n’ont pas su te dire que j’avais un flot d’amour à donner à

d’autres vies qui étaient en attente dans le dessein de Dieu. »
Maintenant, tu es devenu un homme, père de famille avec pour
carapace ton « métier » et une curiosité de chercher qui te suit.

Comme j’ai été mise à part dès le siège de la gestation dans le corps de ma
mère, j’ai demandé à Jésus-Christ de demeurer dans mon temple et d’y rester.
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J’espère que pareillement plus tard, tu renaîtras profondément en vérité en
la personne du Christ, mais en attendant, tends les mains vers sa Sainte

Mère, la vierge Marie, pour qu’elle te conduise vers lui.
Dieu peut surprendre l’être humain.

Si tu écoutes la force de cet appel et que tu saisisses l’immensité de
l’amour de Dieu pour toi, ton quotidien deviendra une mission permanente.

Le Saint-Esprit qui est en toi te dirigera vers le tout-puissant toujours
accessible par l’incarnation du Christ.

Il y a un espoir que cet appel soit entendu et c’est ainsi que tout
commence. Ce qui me mène à dire que toi aussi, tu iras un jour voir si tu

figures dans le livre de Dieu et si tu as ta part de l’arbre de vie.

Dieu ! Dieu ! Dieu !
Plein de répétitions !

Il est le Roi sur terre, comme au ciel !
C'est l’Amour pour l’humanité.

Dieu mérite d’être répété toujours et éternellement.
Dieu dit dans la lettre aux hébreux :

« Je ne te délaisserai pas et je ne t’abandonnerai pas », c’est donc avec
assurance, que nous pouvons dire :

« Le Seigneur est mon secours, je n’ai peur de rien.
Que peut me faire un homme ? »

Tu me rassures, manifeste-toi, Prince de la Paix !

Merci de t’emparer de moi.
Tu me fais découvrir des choses inaccessibles, tu prends ce que j’ai de plus

intime. Cette connivence, ce face-à-face, tu prends tout de moi !
C’est réconfortant de pouvoir te parler, tu m’aimes et tu m’attends.

Quand cela devient dépendance de l’un ou de l’autre, c’est un dialogue
secret entre toi et moi.

Lorsque tu m’as suggéré de donner trois jours à mon papa, je t’ai obéi,
parce que tu es vérité, tu es juste et bon.

Ce fut évident qu’après ces temps-là, il allait trouver la paix.

Un soir
Je me suis assise à son chevet et j’ai pris sa main à sa demande.

Pendant une dizaine de minutes, il s’est mis à faire des petites arythmies.
Je dirai des poses de courtes durées.

Durant l’anomalie…

Je m’accorde un moment de préparation personnelle.
Je passe en revue toute mon enfance.

Ma mémoire déroule des souvenirs de mon adolescence.
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Je suis très attentive devant ce personnage que Dieu m’a donné comme
géniteur. Durant les trois années où il fut alité, j’ai eu des moments de

partage avec lui, mais ce soir-là, la Providence m’a réservé un cadeau…
Je suis en train de vivre avec mon paternel ses derniers instants sur terre

qui resteront à jamais gravés dans la personne que je suis.

Papa m’a dit : « Je ne ressens plus aucune douleur et je me sens calme. »
Je confirme son état d’esprit serein.

Trois heures du matin…

Il n’a toujours pas trouvé le sommeil.
Je me tourne vers Jésus-Christ qui est là avec nous.

Sa présence domine la pièce.
Ce n’est pas un ressenti, mais un vécu.

En y repensant, les larmes me montent aux yeux !

C’est tellement beau et merveilleux de vivre l’amour avec Jésus.
Mon esprit fut tout à lui.

J’ai demandé l’absolution de Dieu pour nos erreurs commises.
En implorant et en suppliant l’Esprit qui pardonne, je naquis de nouveau.

Cette vie nouvelle que je ne pourrais expliquer.
C’est une manière d’être, il faut vivre l’instant.

Malgré toutes les difficultés qu’il y eut pour prononcer des mots, cet homme
courageux a pu répéter, après moi, les paroles mêmes de notre

Sauveur.
« Je suis le Fils de Dieu

Je suis venu pour racheter le péché du monde, celui qui croit en moi, celui-
là, vivra, même quand il sera mort. »

C’est fabuleux !
Jésus nous demande seulement de croire en la résurrection.

Dans des circonstances pareilles, nous croyons fortement en toute loyauté.
L’amour présent dans notre conception ne fait qu’agir.

Lorsque j’ai demandé pardon à la Miséricorde pour l’état de pécheur
que nous sommes, j’ai refoulé mes larmes, je n’ai pas voulu

que papa assiste à cette désolation.
Hélas, rien n’échappe à quelqu’un qui a plus d’expérience

que vous. 85 ans de connaissance !

– Ses yeux brillent comme une pierre précieuse.
J’ai compris qu’il a compris et qu’il est prêt à tout lâcher.

Il me fixe sans parler comme pour me dire « je t’aime »
et qu’il est content de vivre l’instant présent.

Nous sommes tous des enfants de Dieu, lui seul connaît la beauté de l’homme.
Je suis convaincue que cette épreuve fut pour moi.
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Trois jours après, l’enfant de la terre a quitté ce monde
pour aller rejoindre le Créateur.
Il est parti, et j’ai encore grandi.

Il est allé en paix.
J’ai remercié le Seigneur pour sa grande bonté et son grand amour.

J’ai été bien soutenue par la Trinité. Père, Fils, Saint-Esprit.

Maintenant, je vois la mort sous un autre angle,
il faut l’accepter, car c’est vraiment une libération.

Il faut l’accueillir et tendre la main pour qu’elle soit attrapée solidement.
Merci Jésus.

Fais que les fils conducteurs de mon cerveau restent reliés au tien et que je
sois prisonnière de ces instants qui me ravivent l’âme.

Tu es merveilleux, je t’exalte mon Roi, mon Espérance !
Que les générations suivantes reconnaissent tes exploits.

Ces mots sont simples et dits…

Vivre avec Jésus-Christ.
Aucun de nous n’a ton pouvoir, tu es partout et en tout lieu.

Tu domines les collines imposantes, tu conduis les nuages là où il faut.
J’entends ta voix dans le sifflement du vent.

Le nettoyage se fait où il doit se faire.
Les cyclones sont répartis aux endroits voulus,

sa durée se fait selon les besoins.
S’il est nécessaire que nous soyons secoués pour comprendre,

acceptons-le, frères !
Il est indispensable d’aller de l’avant.

Nous croyons au Fils du Père par les apôtres qui ont vécu avec lui.
Selon leurs témoignages, nous confessons qu’il est le Christ Ressuscité

d’entre les morts, qu’il est notre Sauveur.
Mais nous ?

Chaque être vivant créé à l’image de cette nature divine, au-delà de
notre profondeur ressentons-nous avec sincérité le tout-puissant qui
nous habite ? Prenons-nous du temps à vivre ce cœur à cœur ? Ces

moments intimes avec la Trinité ?
Obligeons notre mémoire à ne pas séparer Père – Fils – Saint-Esprit.

Ne défaisons pas les nœuds de l’Existence.
Quelquefois, il y a obligation de se poser et de se retourner vers notre

Créateur.
Qu’il prenne toute sa place !

La priorité, c’est de reconnaître en vérité, qu’il est Dieu.
Il est la perfection.

Tu es l’Éternel qui nous donne l’amour, tu t’offres sans condition.
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Libres d’esprit, nous pouvons prendre ou
refuser. C’est tellement plus facile de dire oui, le

non arrive lorsque nous sommes déroutés.
Nous désobéissons en enfermant tes commandements.

Nous ne pouvons pas être unis à toi si nous restons dans l’obscurité.
Esprit-Saint, réveille-nous ! Resplendis en nous ta lumière !

L’Éternel sait ce qu’il fait.

Le ciel, la terre, le feu, sont tenus en réserve
et notre Seigneur accomplira ce qu’il a promis.

Nous, qui avons été marqués par le Saint-Esprit, changeons de
comportement. Attachons-nous ensemble fermement.

Mêlons nos liens à la Sainte Trinité.
La tempête, l’orage, le tonnerre, les éclairs, la pluie, le vent, les tornades

doivent nous faire reconnaître que nous sommes face à la nature.
Avec la foi, il y a cette lumière qui vient éclairer notre cerveau.

Demandons de l’aide pour se faire remonter à la surface !
Le nom d’enfant de Dieu sera mérité.

Chacun de nous peut changer le monde si nous croyons
que Jésus-Christ est le Fils de Dieu.

Nous vaincrons et nous participerons à ce changement.
Si nous écoutons la parole dite par un homme, écoutons ce qu’il dit.

Prenons la parole du Père qui parle en nous en réalité.
Si nous entendons des choses étranges et que nous voulons savoir la

signification, appelons l’Esprit-Saint, il parlera en nous.
Mon Père,

Cependant, à cet instant même, je te consacre un peu de mon temps, que
j’aimerais pouvoir éternellement t’offrir.

Le souffle de la délivrance me dit que les jours ne comptent pas et que
bientôt, je pourrai lui donner un peu de mes jours, un peu de mes nuits,

encore plus de ce que je peux imaginer.
Tu es mon Roi !

Là où tu sièges, je sais que tu m’observes, moi habitante de la terre.
Tu prends garde à ce que je fais.

Incontestablement, j’avoue que je sais que tu m’aimes.
J’adore quand tu me dictes les mots…

Comme un parfum subtil, l'Esprit parle à
l'esprit.

Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu dans toute sa splendeur.
Tu peux même projeter tes souhaits pour l’avenir.

Donc, tu penses dès maintenant.
Est-ce que l’avenir, peut-il être le présent ?

Oui, tu projettes une pensée déjà passée.
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Tu as le pouvoir de te surpasser, de te surprendre si tu dis et reconnais que
tu es un membre de Jésus-Christ vivant en toi.

En faisant usage des mots et des phrases, tu deviens intelligent et
l’intelligence est nécessaire pour travailler les mots.

Je comprends qu’on ne comprend pas !
Seulement, dans cette phrase, s’installent toute une histoire et un non

compris.
Nous pouvons dire, que c’est de la philosophie ou un dérangé, non ?
Si c’est l’Esprit qui agit et parle, tu as des tonnes de mots ajustés si

surprenants, qui attireraient les curieux.
Certains liront, essaieront de comprendre.

Dire qu’il n’y a pas de sens, ils ne le diront pas, car tout a un sens.
Ils mettront des heures entières à travailler le sujet qui a pour thème « la clé.
» S’ils arrivent à mettre les mains dessus, ils ouvriront la porte, dans le cas
contraire, ils feront comme les scientifiques, passer leurs temps à chercher

toute une vie sans réponses.

Le bouillonnement d’inspiration atteindra une multitude de gens.
Voilà l'importance de la

destinée ici-bas. Paix à qui
la clé est remise.

Les esprits s’ouvrent et s’orientent vers l’amour qui comprend tout,
même les dérangés.

Jésus, tu es mon espérance, je t’aime !
Tu es mon Roi, abonde-moi toujours de ton amour précieux !

La vie me dit qui je suis, d’où je viens et où j’irai. C’est prodigieux !
J’ai une conduite réfléchie et c’est à cause de cela que le mystère me

montre et me donne le goût de la perfection.
Je te fais confiance, oh, Éternel !

Je suis entièrement comblée de ta grâce divine.
Je t’adore, tu es ma providence, ma gloire et mon salut.

Du haut de ta demeure, tu reçois tous les appels d’en bas.
Si tu retires le souffle, nous expirons et retournons à la poussière.

Si tu envoies ton souffle, il y a la création et le renouvellement de la terre
se fait. En ce qui me concerne, tu discernes de loin ma pensée.

Avant que je ne dise un mot, tu sais complètement ce qui va sortir de ma
bouche car tu me connais.

Dans ton livre, sur une des pages, se trouve écrit, pour la personne que je
suis,  : « Mes jours, mon destin, et, que je t’appartiens. » Si j’aime ta
Parole, elle me protégera et me permettra d’atteindre le chemin de

l’éternité, en restant à tes côtés.
Tu as tout fait de tes mains et je n’ai rien à te donner. Cependant je peux

respecter ta parole et te dire que tu es mon refuge,
mon bouclier, mon consolateur.

Tu es mon Seigneur !
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Le piège de la tentation, c’est l’orgueil.
Toi seul sais combien il peut s’agripper à moi et me mener à la perdition.
Jésus, fait que je ne suis pas tourmentée par l’argent qui donne raison de

croire qu’il est le raisonneur.
En effet, je suis arrivée ici sur cette terre sans rien et à mon départ, je

n’emporterai pas un grain de sable avec moi.
Ma nature s’est offerte à la sagesse.

Pour cela je ne cesserai jamais de te remercier.
j’aime tes instructions et dis-moi encore tes prescriptions pour que

je puisse courir comme une gazelle et venir boire à ta source.
Si je tombe dans un ravin, viens me chercher, étends ta

main et guéris mes blessures.

Dès que j’aurai fait mes preuves, je te manifesterai mes valeurs.
Je tendrai l’oreille à l’écoute de la trompette lorsqu’elle sonnera.

Je m’accrocherai volontiers à l’aigle que tu m’enverras, je ferai ce voyage
avec plaisir pour m’envoler jusqu’à toi.

Je ne regarderai plus vers la terre de peur d’y rester.
Au moment où les cieux se refermeront, je répandrai sur les enfants que

j’ai procréé avec toi, l’héritage de mon esprit, celle de ma destinée.
Heureux, seront-ils, quand ils l’acquerront ?

Ainsi, je me prosternerai devant toi avec dignité.
Alors, commencera le tamisage de mon âme.

Tu es mon Père !

Un ange ?
Sur terre, ce n’est pas ce que j’ai prévu pour toi, me dit l’Éternel.

Naître, voir, dormir, manger, observer, apprécier, parler, croître, apprendre,
être éduquée, comprendre, aimer. Il l'a prévu, tel est ton dessein !

Tu existes avec l’Existence !
Malgré tes détournements, j’ai posé le manteau de rachat sur tes épaules

en guise de protection durant plusieurs années.

Dans la métamorphose, tu es l’astre qui brille en direction de la terre.
De génération en génération, du haut des cieux, des biches brament dès le

lever du soleil.
Elles sont assoiffées.

Dirige-les vers les lacs sacrés.

Tu n’es pas seule.
J’ai mis dans tes mains un faisceau de lumière qui est le signe de ma présence.

Pour la vie éternelle, tu seras remplie de l’Esprit-Saint, sous le regard de
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Saint-Michel Archange, choisi pour être à tes côtés.
Dorénavant, tu es apte à vivre la vérité qui te fera parler avec des mots

justes, simples, à la portée de l’humanité.
Heureuse, sois-tu, car tu as découvert le Véritable Amour ?

La richesse viendra à toi en abondance, je te permets de distribuer le don
précieux à tous ceux qui ouvrent leurs temples au Roi que tu aimes.

Donne gratuitement ce que tu reçois gratuitement.
Ta première mission est de remettre à ceux qui ont vraiment soif.

Fais-les boire !
Tu as de quoi rassasier les troupeaux.

Abrite tous les faons égarés qui accourent vers toi. Ils sont purs et sont
attirés par ce dévouement chaleureux et cette âme compatissante que tu

émanes.

Toutes choses en son temps.
Tu profiteras des soirées chaudes pour admirer les étoiles et prendre du

plaisir à regarder la lune qui disparaît du ciel quand le soleil se lève.
Ton esprit a saisi l’Esprit avec sagesse.

De mon royaume, je t’ai envoyé le secret du bonheur.
Bénis, sois-tu ! C’est l’équivalent de l’Amour consacré pour découvrir le

rôle que tu as dans le livre placé tout en haut du trône.
Je ne te dirai pas davantage, car tu pourrais pleurer à te fendre les yeux.

Ô mon Roi ! l’affection que je porte à mon Seigneur est, ce que j’aime en
moi. Mon attachement au Père – Fils – Saint-Esprit.

Accepter tant de générosité venant de la parole ?
Tel est mon chemin ?

Je suis heureuse de pouvoir laisser à mes enfants-chéris, ma consolation,
ma foi et le plus beau cadeau qui est notre Sauveur à tous, Jésus-Christ.
En élargissant mes horizons avec mon Dieu, j’accomplirai mon destin.

La fructification de mon âme.
Mes fruits, sont-ils de bonne qualité ?

Chaque être à sa propre personnalité unique en son genre.

– Mon fils, tu es l’aîné de la famille.
Comprends les paroles de l’intelligence, écoute le sage, ton savoir-faire

augmentera, prends les bons conseils, marche avec droiture, ne te détourne
pas de celui qui existe.

Dans les temps difficiles, agis comme l’oiseau prit dans les branches, dégage-
toi. Même si tu ne comprends pas les bienfaits que Dieu a accomplis du début

jusqu’à la fin, reste sur la terre ferme pour
ne pas t’enliser dans les sables mouvants.

Surtout, n’aie pas honte de montrer tes faiblesses, tu seras appelé, toi aussi
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mon garçon à partir vers le royaume des cieux.
Gloire à la puissance, tu es présent partout en même temps !

– Un fort caractère, tu parles avec autorité, c’est ce qu’aime Dieu.
Tu peux aussi être sensible parce que tu es née pour l’amour.

Je pense fortement que tu es si jolie et que le
ciel m’a envoyé un merveilleux sourire.

Une belle princesse, que pour moi ?
La réalité me montre que ce n’est pas un conte de fées.

Bien entendu, je parle de ma fille Claudie.
Je m’adresse à « ma biche ».

 Ce lien d’affection très fort pour toi est fusionnel, parce que tu es qui je suis.
Une mère.

Dans l’esprit, l’amour ne meurt pas.
Dieu sait combien de « je t’aime » lui et moi t’avions murmuré à l’oreille

et tu l’as évidemment reçu.
Ce que je désire sincèrement pour toi lorsque tu auras un âge pour acquérir
la sagesse, est que tu ouvres la porte toute grande pour accueillir la lumière

qui ne demande qu’à rentrer.
Laisse ton Père venir chez toi, reçois-le sans condition et en vérité pour

qu’un jour ta fille hérite de sa mère, ce cadeau magnifique et
exceptionnel qui est Jésus-Christ et qu’elle mérite d’être appelée Christal.

Les voies du Seigneur sont inexplicables, tellement mystérieuses !
Tout est réfléchi dans son plan.

Inconsciemment, tu donnes un prénom à ton enfant qui le portera toute sa
vie et dans l’au-delà. C’est voulu par notre créateur, il est le tout-puissant.

Que ton Nom soit sanctifié, mon Roi !

Deux dates avant la fête de saint Matthieu.
Un rayon de soleil épouse un visage rempli de mimiques.

De nature optimiste ? Possible !
Dans la joie, j’accueille mon 3e enfant.

Garçonnet, il disait qu’il y avait plein de choses à inventer.
Il était avide d’apprendre et était expérimentateur, que souhaiter de mieux ?

La présence pareille à un ferment se réalise en nous.
Il nous transforme !
Vas, mon fils, vole !

Vole de tes propres ailes et dans ta liberté, marque un point.
Aime et suis ton étoile.

Tu recevras ce dont tu as besoin.
Chacun sa route !
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Claudéric a trouvé grâce aux yeux du Seigneur.
Dieu a accompli des merveilles pour lui.

Il dit suivre le Christ, il est entre de bonnes mains, le Sauveur s’en occupe.
Joie et paix sur la terre, comme au ciel !

L’apôtre Jean était l’aimé de Jésus parce qu’il était le plus jeune ?

Le Christ distribue l’amour comme il se doit à chacun.
Ce disciple visait un autre témoin pour la continuité ?

Son témoignage est conforme à la vérité. Jean est la lampe qu’on allume et
qui brille. Il nous dit que les commandements de Dieu ne sont pas un

fardeau, il nous proclame que notre Roi est Amour et Lumière. Il l’a suivi
jusqu’au bout de la croix.

Étant donné que ton prénom était inspiré du Créateur et que tu as été mis
en réserve, soit digne et porte avec honneur ce nom descendu du ciel et

avec respect, familiarise-toi avec l’évangile de Jean,
écoute la voix de ton cœur et avance !

En l’an 2002, Raphaël est arrivé pour guérir les blessures…
Je crois en la Résurrection !

La main du Seigneur est sur vous tous, mes enfants ! Saint est son Nom !
Père, je t’adore, je m’avance vers toi avec gratitude, je te suis

reconnaissante de me laisser le « je » qui permets de formuler ma pensée.
Tu as fait de mon cœur un immense lac. Je t’en remercie !

Merci parce que tu m’as permis d’être une mère remplie de tendresse.
Tous mes enfants sont à égalité à mes yeux.

Chaque naissance a eu son histoire et le tendre sentiment que j’éprouve
pour eux, ne diffère pas.

Comme moi, ils sont de passage sur terre.
Bien que déchirant je les laisse partir, il faut qu’ils grandissent pour que les

faits puissent se répéter à l’infini.
Afin que leurs consciences soient claires et libres, je ne les emprisonne pas,
ni dans ma chair ni dans mes pensées. Je les ai dans l’esprit tous les jours.

Ils sont à jamais inscrits dans ma mémoire, et cela pour l’éternité.
Le Maître céleste m’aime et les aime.

L’Esprit se joint à l’esprit pour dire : « si tu bois de l’eau que te donnes
Jésus, elle jaillira en toi en vie éternelle. »

Aujourd’hui, depuis plus de 2000 ans, le Fils de Dieu, Jésus-Christ,
continue à répandre l’Esprit-Saint.

Le Père est l’acteur principal rejoint par le Fils qui s’unit à lui.
Divin Créateur, tu es la Vérité et mon ultime espoir

c’est de voir que les êtres humains décident de prendre
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ton commandement nouveau comme sauvegarde.
« Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés. »

Mon Roi, mon consolateur, mon espérance... Entends ma voix, père,  qui
monte

vers toi, puis parle, parle, mon esprit te loue, te reçoit et t’écoute.
Tu me dis que tu es venu élargir les horizons, que tu me choisis et que malgré

tout, je dois rester à ma place de femme.
Je suis consentante.

Louange à toi qui es dans les cieux !
Tu es vivant en moi, je m’accroche, je te suis. Tu es mon unique Sauveur.

Je suis convaincue que ma branche est de Dieu.
Je t’entends, tu n’arrêtes pas de me le souffler.

Nous avons tous la capacité de t’accueillir chez nous.
N’endurcissons pas notre cœur, vivons l’obéissance et la foi.

Nous sommes la continuité de la création.
Tout sera à notre portée si nous gardons la vérité.

Ceux qui ont marché à l’encontre du Créateur, ont été anéantis.
Grâce à sa bonté, il y a eu une renaissance à cause d’un juste,

Noé.
Le Puissant donne du temps à l’esprit nouveau. Cependant, il ne peut laisser un

seul mauvais élément, se mettre entre les bons, ce qui pourrait être explosif.
L’Éternel a le pouvoir de trier comme bon lui plaît.

Lorsqu’un fruit est pourri, nous le jetons, il sert d’engrais.
L’humain, quand il meurt, il se désagrège. S’il ne trouve pas la gloire

auprès de notre Seigneur, il sera mis de côté et ne sera pas fertile.
Alléluia ! Il est vivant, il est là.

L’homme n’utilise pas toutes ses compétences et pourtant se dit habile
dans la matière, c’est faux !

Au début, Dieu fit la création.
Son travail est réussi, convenable.

Il a dit et confirmé que c’était très bon.
Le but pour le masculin et le féminin, c’est de se reproduire, de remplir la

terre.
Ils ont été bénis de l’Éternel.

Voyez comment nous sommes aimés de notre Père.
Les animaux ont été mis sous notre autorité, hélas ! Nous ne pouvons même

pas les ramener à la domination alors que notre vie a été favorisée par la
bénédiction du Créateur. Nous avons encore tendance à nous plaindre, nous

n’écoutons pas les décrets du Seigneur, nous préférons la rébellion.
Nous qui avons été modelés, ne donnerons-nous pas aussi tout ce qui est

bon pour nos enfants ?
Est-il aussi dur d’obéir ?

Pourquoi refusons-nous de nous soumettre à l’Amour ?
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Si Dieu avait décidé autrement, nous ne connaîtrions pas le monde,
nous n’existerions pas.

Or, sa décision a été prise selon son vouloir.
Il s’est autorisé à se diviser.

Il existe, alors que le néant peut-être nous.
Avec sa puissance, il a le pouvoir d’étendre ses mains pour nous anéantir,

mais il va au delà de notre compréhension.
La résurrection et la transfiguration de notre Seigneur Jésus-Christ,

nous mènerons jusqu’au bout de l’amour.
Quel cadeau !

Et nous rendrons à Dieu ce qui est à Dieu.

De façon délicate, je me tourne vers toi, Père de bonté et te dis :
« Merci d’avoir choisi avec soin mon époux, mon bien-aimé

pour m’accompagner pendant cette vie sur terre. »
Tu es le Tout-Puissant, tu as façonné l’homme à ta ressemblance.

De tes mains, tu as pris l’une de ses côtes en fermant la chair à sa place et
de sa côte, tu en fis une  nouvelle créature.

Parce que c’est de lui qu’elle a été prise, elle s’appellera femme.
Ils deviennent pour l’éternité une seule chair.

Dieu s’est permis de se reproduire lui-même et sous son ordre et son désir,
l’être vivant s’est accouché.

Le Créateur a féminisé son rejeton, il a fait un être du genre féminin.
Il nous aime tellement, qu’il a son regard posé sur nous constamment.

Il ne nous abandonne pas.
Il s’est fait présent sous les traits de l’homme-Jésus, dont Marie est la

mère, celle qui a coopéré avec lui.
Dieu a tout combiné, prémédité.

Jésus n’était pas l’œuvre du couple, sinon il aurait été comme les autres.
Il n’aurait pas résisté à la tentation.

Le Créateur dans toute sa puissance fit apparaître Marie.
Il avait besoin d’une mère, il se complaît en elle.

Il y avait beaucoup de satisfaction dans cet état de femme terrestre, que
l’Éternel s’est félicité lui-même d’avoir sorti l’âme parfaite.
Jésus, c’est le plus beau cadeau pour le corps de la femme.

De cette magnificence, nous recevons Marie pour Mère. Ce sont les mots
de Jésus au pied de la croix.
« Voici ton fils, à Marie. »
« Voici ta Mère, à Jean. »

Tous ces mots me mènent à réfléchir mûrement.
Ce siège où naissent mes sentiments pour l’amour et qui me permet de

dévoiler
mes pensées délicates, ce siège est cet endroit où se développe de mieux
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l’esprit de courage et de générosité qui donne sans retour.
Celui que tu as mis avec moi, mon époux, mon compagnon, mon

consolateur, mon professeur, mon ami.
L’homme qui partage mes peines, mes joies. Nous sommes liés

dans la parole du Christ vivant qui habite nos pensées.
Il est notre hôte pour toujours.

Nous te remercions Père très Saint pour nos rejetons qui, comme nous,
seront un jour aimantés vers toi.

Cette aimantation, c’est tout simplement l’attachement, l’affection,
l’amour que nous héritons de l’amour-propre.

L’aimant s’oriente vers celui qui aime. L’Amour !
Ô Éternel, ta parole est souveraine !

La communication de l’Esprit à l’esprit peut nous laisser la bouche bée.
Dans sa gloire, la Divinité flamboiera l’âme avide d’avancer.

Le Créateur accueille à bras ouverts et il apaise l’être qui crie vers lui.
La lumière est un élément subtil.

Si l’Esprit de Dieu habite en nous, marchons selon l’Esprit !
Que le Christ se forme dans mon âme toute entière et m’autorise à poser cette
phrase : « Sous l’ordre du ciel se mélange le mystère de Dieu avec l’homme.

» Cette homogénéisation sur tous les organes vivants qui aime la vie !
En se prosternant et en se purifiant, l’engrais éternel nourrira encore plus le

cœur épanouit du oui de Dieu.

Manifeste-toi, agneau de Dieu qui enlève le péché du monde !
Manifeste-toi pour que je puisse encore t’aimer !

Je le vis à bon escient.
Je m’enfouis dans l’être profond que m’a confié l’Éternel Créateur et

j’interdis le parasitisme de troubler l’état suprême clair de mon intérieur
rempli et comblé de soins.

Cette connexion est en connivence avec le Verbe dans toute sa gloire.
Il est l’éveilleur de mon esprit.

J’aime cette entente secrète qui enlève l’enveloppe de ce qui est vue.
Cette complicité, qui m’embrase comme le soleil couchant lorsqu’il
se pointe vers le ciel, installe l’indissolubilité entre deux points qui

sont renforcés par la Résurrection, l’élévation et la gloire.
Père, par ce lien si fort, en m’appuyant sur ton Fils, je puiserai la force

pour conserver l’amour qui est éclatant dans toute sa puissance.
Il soutient tout par sa Parole juste et loyale.

T’honorer, te vénérer, tel est mon désir !
La Parole est le reflet de la beauté et la manifestation de la personne de

Dieu que tu es.
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Viens, montre-toi encore Seigneur !
Tu nous as dit que tu nous sauveras de tous les lieux d’habitations où nous

avons péché et qu’arrivera le jour où tu nous purifieras.
Cette parole s’adresse à toute l’humanité, prenons en considération.

Par sa puissance, il allumera toutes les lampes éteintes et tu auras des
réponses irréfutables à toutes tes questions en côtoyant l’esprit.

Crédible, juste, recevable ou pas, tu t’enrichiras. Le consolateur te
répondra. Tu n’auras plus faim, il comblera tes besoins si tu mets en

pratique comme il te le demande. Tu vivras dans l’abondance.
Fuis l’idolâtrie et la magie !

Ne laisse pas la chair s’opposer à ton âme.
Si la joie de Jésus demeure en toi, tu demeures en lui.

Réjouis-toi, car tu ne seras pas délaissé et si tu souhaites grandir davantage,
abonne-toi à : « Devenez saints, car je suis Saint. »

Nous ne pouvons pas dévier la prédestination
que l’Éternel a instauré dans son dessein.
Nous sommes tous appelés à la sainteté.

Au commencement, la parole existait déjà. Elle était avec Dieu et était
Dieu. (Jean-1-10) La vraie lumière est venue parmi nous et le monde ne

l’a pas reconnue. Tous ceux qui ont cru et accepté, sont devenus enfants de
Dieu. Jésus, fils unique qui est dans l’intimité du Père, nous a fait

connaître la parole. Dieu en lui, et lui en Dieu. Il s’est fait chair et a
habité parmi nous. Nous avons contemplé sa gloire dans toute sa vérité et

toute sa grâce.
Marchons, suivons les pas de Jésus-Christ, nous deviendrons saints, parmi

les Saints. Louange à toi Seigneur Jésus !
La vie nous surprend toujours.

Le compagnon que tu as mis à mes côtés a acquis, dès sa naissance,
toutes les qualités méritées au sein du créateur.

Lorsque Dieu a tamisé la lumière, l’être innocent est devenu glouton. Il a
avalé plusieurs particules qui sortaient du tamis, pour les stocker dans son

jardin secret, là où il cultive la compassion, la tendresse, la pensée, la
fraternité, la paix, l’espérance. Son verger est très fertile.

C’est la création dans toute sa splendeur,
car le Seigneur a posé ses mains sur l’enfant sans défaut.

Sous la direction de l’Éternel, le vent va, vient, obéit, se repose, ventile
l’air.

La pureté de l’âme aimée du tout-puissant m’a joyeusement conquise.
À présent, je le suis consciencieusement, principalement quand il

s’embarque à côté de Jésus-Christ pour remonter les filets. Je le vois fou de
bonheur intense. Il est extrêmement enthousiasmé, qu’il devient célèbre.
Sa sagesse a atteint le niveau supérieur, elle est tellement belle et entière
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avec un pouvoir élevé qui m’a fait prendre la bonne décision. C’est de
monter à bord avec lui, de suivre le chemin de la vérité qui est le Christ.

Je me suis enchaînée pour l’éternité.
Le paradis, c’est le bonheur à l’infini.

L’homme devenu sage, dès qu’il est en connexion avec le sauveur, il
s’empresse de se lier au reste du monde, car il déborde d’amour.

Nous nous retrouvons (mon époux et moi) dans le lieu saint.
Nous sommes admis à table sous la présence du pain consacré.

Tout autour de nous, se répandent toutes sortes de parfums.
Nous sommes invités à visiter le lieu-dit très Saint recouvert

de nuage d’or ici et là.
C’est ainsi que nous pouvons dire que : « Vivre avec le Ressuscité, c’est se

baigner dans l’amour. » Nous deviendrons saints parmi les Saints.
Gloire à toi mon Roi, tu es trois fois Saint !

Dieu se manifeste en chacun de nous.
Le protégé du père a grandi.

Il se développe dans toutes ses potentialités
dans un épanouissement irréprochable.

Il est rempli d’adresse et d’habileté.
Surprenant est son savoir-faire pour toute chose.

Il fait face à toute sorte de travaux.
Pour lui, c’est la Pâque tous les jours.

Il obéit et sanctifie le jour du Seigneur.
C’est un disciple fervent.
Il s’est énamouré de Dieu.

Il est passionné de son créateur !
Effectivement, le Père fait grâce à qui il veut,

il a de la compassion pour qui il veut, selon son désir.
Dieu demande alors à l’homme mûr de ne pas accorder plus d’importance
à sa compagne, plutôt qu’à lui le Divin, car la femme a été formée à partir

de la côte de l’être vivant, modelée à l’image du Créateur lui-même.
La féminité vit sa création jusqu’au jour

où elle se mélangera de nouveau à la source.
Le sage lui savoure le fruit délicieux et coexiste avec l’Esprit.

Il n’entrevoit pas la vérité, mais la vit pleinement.
Remercions notre Dieu, chantons, crions, glorifions son Nom !

Il est le Roi des rois omniprésent en chacun de nous.
N’enchaînons pas sa parole, distribuons les maillons à nos frères,

ils seront apaisés de leur soif et conduits à la vie éternelle.
Ceux qui méprisent la religion, tels les impies,
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Dieu les attend à bras ouverts.
Ils ont besoin d’être refaits.

Notre Père des cieux est Amour et grande est, sa miséricorde.
Alors, ne farfouillons pas notre vie, ne nous enfonçons pas dans la vase, ne
décevons pas notre Prince, ne nous laissons pas imprégner par la fétidité.
L’Être Divin dit qu’en effet, nous sommes la bonne odeur du Christ parmi

ceux qui sont sauvés, et parmi ceux qui périssent, c’est le parfum de la mort.
Nous sommes l’espérance du ciel.

Le tout-puissant est le Dieu d’Amour.
Il nous fait triompher en Christ et il propage partout à travers nous.

Cette diffusion est universelle.
Le parfum de la connaissance nous traverse.

Odeur de vie, qui donne vie.
Nous sommes les fruits de l’esprit vivant en Jésus-Christ et lui en nous.

Tout est impeccablement suivi.
Nous contemplons cette vivacité d’esprit spectaculaire et remédiable,

avec nos avis réciproques.
Nous sommes aimés de Dieu, nous sommes des êtres unanimes. Cette

entente, cette unanimité renforce notre union. Nous avançons ensemble et
nous nous relaxons l’esprit commun qui devient Un avec Dieu.

Je m’incline devant toi, beauté secrète !
Souffle, souffle sur moi Esprit d’Amour !

L’être humain a des connaissances étendues dans divers domaines. En
réalité, il n’a rien inventé, tout vient de Dieu. Les mots, les phrases, les

sens, tout lui appartient. Il est le seul, l’unique puissance en action
agissante dans toute sa gloire. Nous faisons usage de part notre intelligence

qui nous a été donnée par le Roi céleste, notre Père.
Lorsque tu te faufiles entre les roseaux

et que tu admires la rive du fleuve, tu tires profit, c’est à ton avantage.
Mais, quand et comment as-tu fait le cours d’eau ?

Tout est désir du Souverain, personne n’est comparable à lui.
Malédiction, Bénédiction…

Pareil à Caïn, nous pouvons devenir très irrité.
Dès que nous agissons mal, le péché est là, prêt à entrer. Il s’invite avec

finesse, à toi de répondre oui ou non. Tu le reçois ou tu le domines.
Tu es coupable de tes fautes, si tu n’arrêtes pas de pécher contre Dieu.

Nous commettons souvent beaucoup de mal sur cette terre.
Si tu veux trouver grâce aux yeux de l’Éternel, ramollis l’être que tu es,

car il déteste les menteurs et les orgueilleux.
Si un lourd fardeau repose sur ta tête, il ne sera pas insensible à tes larmes.

Réfugie-toi dans ses bras, appuie-toi sur lui, demande pardon d’avoir
accueilli l’esprit mauvais, aussi, pour ta façon de te comporter,
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n’oublie pas ta stupidité et tes fautes commises.
Réjouis-toi de son secours ! La main de Dieu est sur toi,

écoute le Seigneur qui t’appelle !
Si tu restes sur la mauvaise pente et que tu perds tes forces,

tu es responsable de tes actes.
Si tu deviens offenseur, ta parole sera choquante, déplaisante,
ta vie sera morne avec une existence sans éclat. C’est la mort !

C’est comme être intoxiqué avec une sensation de lassitude
et une humeur massacrante.

Que la muflerie ne germe pas en toi,
la gangrène pourrait s’installer et nécroser jusqu’à ton âme !

La manière de te morfondre, l’indélicatesse, la grossièreté, ce tourment,
cette mauvaise disposition d’esprit, la façon de changer momentanément la

forme, la qualité en prenant pour prétexte un motif pour se cacher, se
blottir. Tous ces péchés par ignorance, t’éloignent de l’amour.

Ne t’associe pas avec la force qui s’oppose.
Ne sois pas contradicteur, tu risquerais de devenir oublieux et de présenter le

reflet de ton âme à ta propre personne.
Ne reste pas sur ton nid, cherche la tranquillité vers un coin d’eau.

Tu es libre de réfléchir avant d’agir.
Présente-toi comme rescapé sorti sain et sauf d’une catastrophe. Prends

une ferme résolution. Fais appel à Jésus-Christ, c’est lui qui sauve. Il est
venu dans le monde prendre sur lui tous nos péchés. Il est le Fils de Dieu.
Reproche tes faiblesses, le Sauveur  est là. Il te lavera de toutes tes
erreurs.

Gloire et louange au tout-puissant !
En prévention, mon frère, mange et boit à la table du Roi,

rien n’est plus beau que l’amour.
Mon Dieu, tu es précieux, je t’adore !

Merci pour la Résurrection qui est la vie éternelle.
Père très bon, aiguillonne-moi pour que je puisse t’aimer plus que je respire.

Que ta lumière m’accompagne interminablement.
Cette rencontre avec toi, ces mots que je ne peux pas écrire… Est un silence.

Tu te manifestes à moi, silencieux.
Mon esprit devient le soupir de l’Amour.

Aujourd’hui, j’ai un âge.
Le temps d’un temps.

Il y a eu des événements, des jours, des nuits.
Nous avons entendu parler de guerre, de paix.

Napoléon, c’était une époque.
Nous pouvons employer en même temps tout le temps.

Oh !
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Déjà ?
Quel temps fait-il dehors ?

Les faits sont toujours là. Éternellement, j’appartiens à la vie et je suis
nécessaire pour maintenir l’existence humaine.

Dieu d’Amour, je m’incline à tes pieds et te suis reconnaissante pour ta
création. Avec sincérité et l’esprit frissonnant,

je te remercie d’être mon Père.
Je découvre le véritable amour.

Ce n’est pas si dur d’apprendre à aimer,
il suffit d’aimer purement et simplement.

La cristallisation de mon âme.

Seigneur, je viens vers toi.
Je m’avance en tremblant de joie.

Ho !
Tu m’étales un tapis de soie ?

Ai-je l’autorisation ?
Je vois…

Ce tissu fin et brillant, est-ce ton chemin ?
Suis-je un grand personnage ? Tu me traites avec honneur.

Je t’ouvre mes mains Seigneur, regarde-les, elles sont vides.
Cependant, j’ai un grand désir de partager et de vivre l’Amour que tu es.

Me voici tout près de toi.
Je suis un être plein d’énergie face à mon roi.

Le bonheur pénètre au plus profond de mon esprit.

Tu es resplendissant !
De quoi est-il fait, le manteau posé sur tes épaules ?

Et ton vêtement est-il blanc ? Son éclat est comme de la nacre.
Mais… c’est de la mousse blanche sur tes pieds ?

Oh ! Derrière toi, il y a un pan de mur couvert de flocon de neige.
Neige-t-il au paradis en ce moment ?

Je ne réussis pas à distinguer si tes cheveux sont longs ou courts, à cause
du cercle lumineux qui entoure ta tête en marquant ta gloire.

Mon ressenti ?
Que tu es beau et prestigieux !

Je suis invitée au festin.
Je reçois le plus merveilleux cadeau qu’on puisse offrir.

Cette passion, cette manière de t’aimer sensiblement, me ravit.
Je veux t’aimer jusqu’à en faire un avec toi.

Qui peut aller au-delà de l’amour, sinon
toi ? 

28



S’il faut te décrire avec les mots de ce monde terrestre, je n’y arrive pas.
Les couturiers seraient embarrassés devant l’habit d’or pur que tu portes.

La toile de ta ceinture dépasse notre entendement.
Je suis stupéfaite en face d’une telle création !

Cette harmonisation de couleurs, douces, apaisante qui procure un
sentiment de plénitude triomphante !
Mon œil perçoit la lumière autrement,

alors que mon esprit saisit la clarté différemment.
J’ai l’impression que tout mon corps devient léger, que mes pieds se

« décollent » du sol, prêt à m’élever.
Dans ta splendeur, ta présence, fait qu’il n’y a pas de temps.

Dans un tourbillonnement, Jésus-Christ s’est approché davantage de moi.
Il est si silencieux !

Son regard est éclatant et lointain pouvant
contrôler la création dans son ensemble.

En s’adressant à moi, en m’accordant ces moments merveilleux, il
accueille tous les êtres humains, spécialement ceux qui lui ouvrent la porte.

L’Esprit parle à l’esprit qui parle.
L’Éternel est le maître de son œuvre, il domine avec puissance.

Soudain, le clapotis de l’eau sur son magnifique habit, me fait retourner la tête.
Est-ce une goutte ? Un flocon ?

Tu es majestueusement imposant !
Que suis-je moi ?

Un élément, une petite cellule qui vit, bouge, cherche,
admire, pleure de bonheur ?
Bientôt, je serai constitutive.

Je me poserai sur toi qui es la base essentielle.
Serai-je choisie pour prendre soin de ton suprême manteau ?

Irai-je dans la grande allée où se trouvent les belles fleurs blanches ? Ou
bien  me diriges-tu ici et là dans ton royaume immense où il y a un grand

nombre d’endroits agréables pour vivre la paix ?
Nous sommes tous chanceux ! Le Créateur est notre Père, gloire à son Nom !

Jésus-Christ, toi le Fils de Dieu, tu es mon Seigneur, mon Roi.
Tu es celui qui m’a fait don du parfum.

Des cieux, tu m’envoies l’odeur du Royaume.
Tous les jours, je prendrai ta main pour que tu m’emmènes dans la maison

de notre Père, le lieu où il sent si bon.
J’aime ta présence Jésus, viens, viens éternellement me visiter !

Dieu m’envoie Marie pour un court moment.
Je suis comblée de joie, j’ai le bonheur de recevoir la bienheureuse Mère
de Miséricorde. Le Puissant a fait pour elle des merveilles. C’est une vie
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nouvelle !
Dieu, dans toute sa Gloire,

m’accorde le privilège de rencontrer la création dans toute sa pureté.

– De ton bourgeon, tu as sorti un bouton d’or jaillissant d’une tige
cristallisée. Cette sublime fleur immortelle qui déverse l’amour indéfiniment
à toute âme qui se tourne vers elle. De tes mains, tu me présentes le cœur le
plus tendre et le plus parfait qui puisse exister. Éternel, je suis perdue sans
toi. Tu m’aimes d’un amour illimité, en m’offrant ta plus belle œuvre.

Cette étoile radieuse que Jésus-Christ a donnée  pour mère à l’ensemble de
la

race humaine. Elle est la paix qui fleurit dans le monde.
Seigneur, tu as placé Marie dans un suprême jardin entouré de petites

étoiles bleues, jaunes et blanches, avec un orchestre d’anges à sa
disposition afin de rehausser encore plus ton paradis.

Douce est la voix qui nous dit : « Faites tout ce qu’il vous dira. »
Elle est permise de voyager entre ciel et terre.

Notre Dame ne se pose pas sur le sol, car elle est
liée à son Roi par un faisceau de protection.

Aucune flèche n’atteindra le vaisseau de cette boule d’amour de première
qualité, fabriquée par le Seigneur.

Dès que la très sainte vierge apparaît, la végétation dans son ensemble
répond à son sourire. Toutes les créatures invisibles à l’œil nu,

l’acclament avec leurs chants.
La rosée aussi, n’est pas indifférente à sa présence.

Son splendide manteau donne couleur et vie à l’atmosphère. Il reflète sur
tous les coins d’eau, et remplit les lieux de tendresse, de paix, de

tranquillité.
La sainte Immaculée explore tous les endroits où son Roi l’envoie visiter et
accomplit pleinement son rôle. Elle vient nous éclairer, nous purifier grâce

aux rayons de lumière attachés à son voile.
Incontestablement, elle obéit avec une totale soumission.

Lorsqu’elle se montre, elle le dit clairement : « mon Fils me demande de
vous dire, que la mort n’est que pour un court instant, et que vous

ressusciterez plus fécond et plus glorieux à jamais. »
Marie nous dit qu’elle a énormément de compassion pour ceux qui n’ont

rien compris concernant leurs passages sur cette terre et qu’elle continue à
prier pour nous qui sommes pécheurs et qui avons besoin de miséricorde.
Elle nous dit aussi que le Seigneur aime tous ses enfants et que chacun de
nous, accrochera, en temps voulu, sa rose dans son ciel. C’est là où nous

respirerons la joie et que nous prierons le Père sans nous rassasier.
Nos prières seront si intenses que nous ferons monter en nous,
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l’envie d’aimer à en devenir fou de bonheur.
Sainte Vierge, tu es si agréable, tes paroles me ravivent. Prends mes mains

et fais-moi toucher le visage de ton fils. J’aime ton message qui me
redonne vie et aussi quand tu me dis : « Mon enfant, va par toute la terre,

raconter, enseigner Jésus. C’est très bien de vivre la vérité.
Seul le bon esprit peut te faire voir et goûter l’amour.

Tu t’épanouiras de façon lumineuse
sous la présence de l’Esprit de Lumière.

Moi, je suis l’étoile qui te guidera vers le palais du Prince de la Paix,
et lui, te conduira dans le royaume du Père. »

Ma mère, j’aimerais être dans ton ciel, faire partie de l’orchestre des anges
pour pouvoir te dire, je t’aime à l’infini. Accueille-moi dans ta demeure

pour que je puisse ajouter mon petit brin de bonheur aux autres astres qui
n’arrêtent pas de scintiller dans ta sainte maison.

Tous les fleurons s’imbibent de toi et prennent leurs parfums définitifs.
Marie, tu es celle qui sent bon.

J’aperçois les plantes et les bouquets venir te visiter. Ils prennent des couleurs
puis repartent en s’imprégnant de cette senteur si agréable pour ensuite
répandre sur toute la terre et arroser les jardins des odeurs de l’amour.

Je suis entièrement heureuse de passer un peu de mon temps à converser
avec celle que Dieu a choisie.

Je m’abaisse devant toi, mon Roi.
Merci de m’accorder le privilège d’être en face

de la pureté dans toute sa splendeur.

L’Immaculée conception !
L’œuvre parfaite !

Le Puissant a fait pour toi des choses magnifiques !

Par ta glorieuse intercession, donne-moi d’avoir part à cette immense
plénitude et à la vie éternelle par Jésus-Christ, ton fils bien-aimé.

Bienheureuse mère, merci de me montrer la grandeur du Seigneur.
Il est juste, il a de la compassion, louange à son nom !

Le plan de Dieu est sain et réussi.
La soumission sans défaut.

Dieu a envoyé sur terre un être vivant soumis dès sa naissance.
Son esprit est obéissance, amour. C’est un modèle, un exemple

pour tous les peuples.
Nous qui voulons ressembler à cette merveille créature, acceptons-nous de

reconnaître, une autorité ?
Sommes-nous disposés à obéir ?
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Cette jeune fille de Nazareth a aimé et aime sans conditions les
commandements de l’Éternel. Elle reçoit tendrement tous les messages de

son souverain en se respectant elle-même créature divine.
Elle disperse la parole sur la terre.

Marie implore toutes les femmes d’accueillir en profondeur de leur âme,
la vie, le sublime cadeau que le tout-puissant offre au genre féminin,

comme preuve d’affection.

« Qu’est-ce qui vous empêche d’aimer ? La peur ?
L’orgueil ? Votre caractère rebelle ?

Mes enfants, ne résistent pas à la rébellion, c’est perdu d’avance. Je viens
vous parler affectueusement et généreusement. N’avortez pas, ne versez

pas du sang innocent. Le temps viendra où il vous faudra à tous,
de regarder le Père dans les yeux.

La parole de l’Esprit-Saint est vérité. Veillez sur vos pensées, vos actions,
vous éviterez toutes les occasions du péché.
Le Créateur m’a donné un amour excessif.

Je suis extasiée de joie d’être la maman du ciel, de posséder une puissance
pour vous consoler et sécher vos larmes. Je ne suis pas une icône, ne

faites pas de mon existence une passion démesurée,
je suis une divinité parce que Dieu l’a voulu ainsi.

Je suis la vierge céleste et pourtant
j’ai été créée de la même manière que mes frères et sœurs

Bienheureux celui ou celle qui entend ma voix. »

Toi notre Dame, l’Éternel t’a choisie à cause de ta tendresse. Tu es notre
fontaine de grâce ! Donne-nous à boire tous les jours de notre vie.

J’ai de l’attachement pour ton Esprit-Saint.
Cette aptitude constante qui porte à faire du bien.
Je suis émerveillée devant la beauté du Seigneur !

Dans le firmament, parmi toutes les étoiles, tu es celle qui triomphe.
L’Archange Gabriel, s’est incliné devant toi pour que toutes les générations
sachent que tu jouis de la béatitude éternelle. Tu es si compatissante, que

notre espérance demeure en toi. Lorsque nous t’élevons, c’est alors que tu
t’abaisses.

Que tes œuvres sont belles Seigneur !
Merci pour cette conversation avec celle que j’aime.

Quand l’âme a soif d’entendre ou de boire à la table du Roi, l’esprit appelle
l’Esprit. Ce désir de sainteté grandit en nous, apaise nos cœurs en nous

donnant l’envie d’avancer encore plus loin.

Quels cadeaux me réserve maintenant la vie ?
Oh !
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Un dialogue subtil avec le Père,
le Fils et le Saint-Esprit sous le sourire de Marie.

Manger, boire à satiété, repas copieux.
Le resto d’amour ouvert à tous.

Dialogue entre famille dans une bonne ambiance.
C’est une grande joie de t’accueillir chez moi.

Merci d’être venu tous ensemble.
J’accepte avec plaisir ce magnifique présent.

Mais, que me vaut ce mets délicieux ?
J’espère que mon palais sera à la hauteur !

Mes très chers amis, faute de temps, j’ai fait un léger nettoyage en jetant à
l’oubliette les saletés trop encrassées.

Hélas, la lumière est si brillante qu’elle reflète sur toute l’habitation.
Rien ne sera caché.

Venez vous asseoir !
Ici, c’est un lieu épicé d’amour.

Puis-je offrir à mes invités une boisson simple et variée ?
Je propose un verre de questions réponses. C’est léger et énergétique !

J’apprécie cet instant.
Je savoure cette coupe.

La dégustation descend dans mes entrailles
jusqu’à me faire entendre gigoter la vie qui vit en moi.

C’est fabuleux !
Dieu, je te respire et je te tends mes mains.

Jésus-Christ, je t’expire, c’est toi qui m’adoucis.
Esprit-Saint, tu m’habites et m’embrases le cœur.

Moi, je me détends et j’aspire le bien-être.
Venez, venez à la salle à manger !

Vous êtes le trésor de ma table.
Je vous présente en entrée, une mousse de chasteté en gelée, puis une

salade aux germes de la pauvreté.
En votre compagnie, je me sens en sécurité et je ne serais jamais

assez
étonnée d’être entendue.

Seigneur, tu sais que j’ai besoin d’aide.
En utilisant ta puissance, tu désignes la Reine du ciel.

La belle-dame est la bienvenue. Je suis extrêmement touchée.
Humblement, je te reçois, Mère de miséricorde.

Viens m’assister !
J’ai été choisie pour la maternité et après avoir été mise au net, être un

exemple pour les couples.
Quel que soit mon état, pose ton regard vis-à-vis de mon comportement.

Tu es modèle de chasteté et de pauvreté.
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Divine Reine ! Interminablement, daigne me secourir. Obtiens-moi de
Jésus, l’esprit de compassion pour les misères du prochain.

Accompagnée de la Trinité Sainte, je profite du silence, de ce calme, en
digérant mon émotion.

Après cela, nous passons au repas consistant.
J’ai bien substitué les ingrédients.

Je vous ai préparé une bouillabaisse de « pécheurs » et une flambée de
« soumissions », quoique j’aie eu des difficultés pour le temps de

préparation et de cuisson, le repas reste à la fête de mon palais et de mon
esprit.

En matières de recettes, mes invités sont incontestablement les meilleurs.
Oh, Éternel, si mes yeux ne voient pas, je vais droit au précipice. De

quelle manière conduirai-je mes enfants à ton école ? Par ta force
agissante, protège-moi d’un blindage afin que je puisse subir les épreuves.

Mon souhait, est d’être un bon soldat.
Est-il obligé de faire un électrochoc à cette conscience qui, dans sa

profondeur, n’accepte pas la vérité ? Pourquoi ce refus ?
Fais-moi sortir de cette impasse, mon Seigneur, mon Roi.

Esprit de conseil, toi qui protèges le côté du monde, toi qui souffles sur la
production de fruits, reste dans ma maison, installe-toi chez moi ; si tu

m’accordes le pouvoir, j’agirai en fonction de tes demandes.
Parle Père, ton serviteur écoute !

Tu es Dieu, ton Fils rédempteur du monde est Dieu.
Mélangeons les parfums, riches, corsés, puissants. Prenons le shampoing

« trois en un »,  démêlent, nourrissent, réparent. Comme ce produit
concentré,

soyons séduits par la promesse de la Trinité dans l’Unité.
Toi Jésus, tu es le verbe de Dieu et tu possèdes tous les trésors.

Tu es l’incarnation de l’esprit.
Envoie-moi de nouveau ta lumière pour que je puisse voir La lumière.

Nous passons au dessert.
J’ai une coupe glacée de « confirmands »
et un diplomate aux fruits convertibles.

Marie est bienfaisante, elle m’a apporté un panier d’avocats,
quelques fruits de passion et aussi un bouquet d’angélique.

C’est l’abondance !
Toute cette nourriture, je pourrai donner à ceux qui ont vraiment besoin.

J’irai vers les plus pauvres, leur offrir à boire et à manger.
Mère des douleurs, tu as médité le mystère de la passion de ton fils et tu as

parcouru les lieux consacrés par ses souffrances.
Faites que je puisse trouver des grâces de consolation

pour les pécheurs que nous sommes.
Jésus est un avocat suprêmement mystérieux auprès de Dieu nous dit saint

34



Paul et nous avons aussi Marie, une avocate auprès du fils.
Ces deux fruits, présentés au dessert, sont très savoureux,

merci.
Trinité Sainte, je te vois briller d’un vif éclat.

Ah, tu me proposes un jeu avant de rentrer chez toi.
Tu me lances une ficelle.

Tu me demandes de rester en équilibre, mais ce n’est pas un peu fragile ?
Tu es là et regardes tous mes mouvements. Si je me détourne de toi,

c’est que je n’ai pas su garder l’équilibre.
La conscience profonde peut, elle aussi, être déstabilisée ? Alors ?

La position stable du corps, ce n’est pas comme marcher sur une corde ?
Non, me dis-tu ?

Il faut que j’ajuste juste l’esprit avec l’Esprit ?
Splendide est ton raisonnement !

L’Esprit me dit que c’est en vérité un mystère et que par ta puissance et ta
gloire tout est renouvelé, que nous pouvons nous retrouver en chacun de
nous. Marie Madeleine, Matthieu, Thomas, Anne, Pierre, Jean, Paul,

Joseph.
Pourquoi pas Hérode, Judas ? Ces personnages ont, eux aussi, eu un rôle

pendant leur passage sur terre.
Nous sommes tous venus pour la même raison.

Apprendre à aimer, aimer tout simplement et après avoir fait nos preuves,
retourner au Créateur qui lui seul sait nous montrer le chemin qui mène

vers lui pour nous juger avec son amour de Père.
Que ta présence Sainte-Trinité habite éternellement mon esprit !

Je t’aime, je t’adore, tu es mon Roi.
Une existence en permanence entoure ma personne et me pousse

à témoigner sous l’œil de Dieu.

L’œil de Dieu.
L’homme qui a été attentif à l’histoire de l’Éternel et qui lui est resté

fidèle, n’est pas abandonné.
Le Créateur aime ses enfants, il répand sa lumière sur sa création.

Toutes les âmes sont sauvées par la sagesse.
La vie tourne avec son cycle, les années passent.
La personne âgée fait un bilan sur son parcours.

Si l’être vivant croit en vérité en Jésus-Christ, il se prépare à aller vers le
Père.

Il fait la paix avec ses frères, il demande pardon en se pardonnant lui-même.
Il devient un personnage différent, son comportement est inexpliqué.

Il est complètement modifié.
Il ne se soucie guère des affaires de ce monde.

Il n’a aucunement le besoin de faire des provisions pour une année
ou de trop parler, car il est devenu silencieux.
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Il n’a plus sa faculté physique, morale ou intellectuelle à cause du cycle de
vie qui a pris sa place. Les mots usuels sont parfois remplacés

par d’autres termes qui expriment l’innocence infantile.
Nous allons tous passer par ce ralentissement de nos fonctions, 

nous porterons les marques de la vie sur nos visages ; certains ne feront
sans doute pas leur âge, conserveront leur bonne santé en acquérant

une attitude obéissante d’un enfant tranquille.
Pour la médecine, ce qui provoque l’apparition de cet état, il y a certes

une origine, c’est : « Alzheimer. » La cause fait que le sujet entre
dans un contexte maladif, alors que la sagesse a contaminé

simplement le vivant d’une contemplation profonde de l’esprit. La
connaissance scientifique et les moyens mis en œuvre pour soulager

les blessures,
les infirmités, les maladies, sont des exemples d’amour que Dieu a donnés

à l’homme afin qu’il s’en serve avec justesse.
Le scientiste est celui qui sait tout mais qui ne connaît pas les règles du

ciel.
Il ignore que Dieu vient la nuit pour visiter son peuple et que toutes

les destinées sont dans ses mains.
L’Éternel est le seul Maître de l’univers, c’est lui qui fait

don de la sagesse à celui qui se consent à le recevoir.
Les chercheurs peuvent mettre une barrière non-accessible

à la profondeur de l’âme.
Lorsque notre Père céleste n’apprécie pas nos manières de nous comporter,

il se met en colère et de la grêle, il fait retentir sa voix. 
Il se manifeste par les tremblements de terre et les 
orages.

Si l’esprit de la créature divine est aéré,
il comprend les actions de la puissance existante.

Tous ceux qui « étudient » Dieu,
donnent toujours des explications, qui bien souvent restent perplexes.

L’Éternel est inscrit dans le cœur de l’homme, il faudrait donc commencer
par s’étudier pour arriver à s’observer soi-même à l’intérieur et laisser les

gens sages, tranquilles.
La médecine est bonne, elle a toutes ses richesses si elle est utilisée

à bon escient.
Dieu nous a donné l’imagination.

Hélas ! L’orgueil de la personne humaine le pousse dans des extrêmes,
il se croit et veut être le Divin.

Le Seigneur a le regard posé sur le vieux de façon constante.
Il n’a aucun souci à se faire.

Tout lui est favorable.
Qu’il se repose, en gardant un pied sur terre et l’autre pied,
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qu’il le prépare pour passer de l’autre côté.
S’il croit fortement en la parole du Christ,

il ne doit pas avoir peur de la mort,
mais attendre le moment de la rencontre.

Nous sommes venus, nous allons repartir !
Tout cela peut être confusion et ne pas entrer dans l’entendement
des hommes. C’est alors que le Glorieux, le Puissant intervient.

Le sage ne parle plus, son état physique l’importe peu.
Les épreuves sont pour les valides qui ne comprennent pas

et qui sont surpassés par les événements.
Respectant les lois de la nature, l’intervention du médecin n’a pas lieu d’être.

Les médicaments, les actes peuvent entraîner des complications.
C’est la catastrophe assurée !

Il arrive que le non compris de certains docteurs instaure la démence
chez les gens sains, qui par la suite sont devenus malades.

C’est une véritable souffrance pour les familles
de vivre ce cauchemar au quotidien.

Inconsciemment, ces sujets-là peuvent, de par cette détérioration de
l’esprit, avoir une conduite insensée.

Dieu ne permet pas la souffrance, c’est l’homme qui fait sa propre
souffrance. L’Éternel élargit les chemins sous nos pas.

Il nous protège contre toutes formes de violences, il connaît la vie des
justes, il est de grâce et de compassion.

Il est préférable que les médecins, les scientifiques, les chercheurs se
penchent sur le don qui leur a été remis et qu’ils accomplissent ce que le

Seigneur a choisi pour eux.
Les personnes âgées doivent vivre leur fin de vie paisiblement et prendre

du temps à aimer Dieu jusqu’au bout.
Comme ils possèdent la sagesse, ils trouveront la lumière.

La science, si elle veut sauver, il faut qu’elle s’abandonne à l’amour dans
toute sa splendeur pour pouvoir aimer véritablement.

Gloire à la Sainte Trinité qui visite nos âmes !

J’ai un regret profond qui traverse mon esprit.

Tu me demandes de t’offrir à tous ceux qui désirent t’aimer et connaître la
vérité ou encore à celui ou à celle  qui  souhaiterait  te consacrer un peu de
son temps. Cela te ferait plaisir si je te partage avec tous tes enfants qui se

sentent perdus.
Je ferai en fonction de ce que toi, tu veux, car tu es le seul Dieu.

Je suis sous anesthésie.
Générale ? Locale ?

Oh ! Je deviens amnésique !
Mes organes se mettent à bouger. Je peux tout sentir. Mon foie, ma rate,
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mes intestins, mon estomac.
Le commandement organique flotte dans mon enveloppe

sous le précepte Divin.
Mon organisme se remet en place, il fait silence pour accueillir le Roi des

rois.
Mon principal organe fait du 100 à l’heure au contact de l’Amour.

Prince de la paix, tu es près de moi.
Je me soumets à toi front contre terre.

Je ne suis pas digne de te regarder, cependant, je dépose à tes pieds des
tonnes de pardons et de larmes amers.

Je suis triste d’avoir laissé les portes de mon cœur aussi longtemps
fermées.

– De ma lucarne, je t’aperçois et je ne t’ouvre pas.
Je te laisse dehors et tu attends.

Je ne m’inquiète pas ni de la faim, ni de la soif, ni du chaud
et du froid que tu endures

Tu t’assieds sur le pas-de-porte en soufflant sur ma demeure une boule
d’amour.

Je reste sourde à ton appel.
Ta patience est sans fin, tu me rends souvent visite, tu ne te lasses pas de

frapper, moi, je continue à te repousser…
Jusqu’au jour où j’ai fait un rêve.

– Je me suis retrouvée dans une prairie.
J’ai quitté le sol et je me suis envolée très haut.

Je contournais les montagnes à toute allure et survolais les pays du monde
entier. De temps à autre, je faisais un vol plané sur un nuage de coton
blanc afin de contempler les franges rouges qui se dessinaient dans le
firmament.

Je me suis endormie sur un matelas duveteux.
J’ai vu un oiseau blanc qui volait çà et là en pointant son bec vers le bas. Il
s’amusait à danser majestueusement et à mettre en valeur ses premières

plumes.

J’ai rêvé pendant 30 ans, quand tout à coup une fibre de soie vint me
chatouiller le nez en me sortant de mon songe.

Je me suis réveillée en me donnant des petites tapes sur les joues.
C’est le moment d’atterrir !

Or, je me suis enchevêtrée dans le coton et dans les fils
rouges. C’était trop inextricable que j’ai dû appeler au
secours. J’ai entendu une voix douce me murmurer à

l’oreille :
« Viens, jette-toi dans mes bras, n’aie pas peur, je t’aime. »

De toute mon existence, je n’ai jamais ressenti un « je t’aime »
aussi vrai et profond.



En regardant vers le bas, je me suis autorisée à
me laisser tomber et je me suis retrouvée comme

dans un berceau.



J'ai perçu pareil à des battements dans ma poitrine qui se répétèrent
par mouvement alterné et rapide.

Lorsque j’ai ouvert les yeux, j’étais dans les bras de celui que j’appelle
Père, celui qui a entendu prier mon esprit.

Il n’attendait que moi.

Autour de ma maison, la création prend
place dans toute sa splendeur et toute sa

gloire. J’ai le sentiment que le fondateur que
j’aime, m’insuffle de l’air pur dans les

poumons.

Tout contre lui, je pleure, avec sa main, il m’essuie mes larmes.
Soudain, il étendit ses bras et fait apparaître un grand lac.

Il me met dans l’eau et verse sur ma tête une huile parfumée à la rose.
Mon âme magnifie le Seigneur !

Éternel, humblement, purifie-moi de mes fautes.
Je suis profondément attristée, car je ne t’ai pas reçu et je n’ai pas su

t’aimer.
Pardon pour ma stupidité et merci de ta compassion en me présentant notre

mère, la Sainte Vierge.
Jésus-Christ, tu es la rédemption, le véritable amour.

Moi, je ne suis rien parce que je continue à pleurer, pourquoi ?
Je m’aperçois que ce sont des larmes de repentir, elles sont si brûlantes !

Ton réconfort me redonne de la vigueur.
C’est pour cette raison que j’aime ta présence.

Tu es ma route, ma vie et mon espoir.
Ton visage est éblouissant au point que je ne le vois pas.

Je suis tellement apaisée…
Mes yeux me montrent l’invisible alors que mon esprit entend

et reste avec l’Esprit.
Je m’oriente vers une magnifique lumière.

Tu me fais signe d’avancer et d’ouvrir la porte.
Par ton pouvoir et ta puissance Seigneur, vivifie mon âme.

Entre, installe-toi et reste pour toujours.

Néanmoins, je suis encore immergée dans mon liquide
qui devient de plus en plus frais et épais.

Que dois-je faire ?
Que je me laisse transporter, me dit l’Esprit Divin.
Mais où ? Et pour quelle raison, mon Seigneur ?

Je l’ai vu tendre de nouveau les bras, un autre lac est apparu.
Je me suis mise debout dans la vaste étendue d’eau.

Son aspect très pur et très limpide ressemble à du cristal.

Que la vérité demeure en nous pour l’éternité !



L’Amour !
Ton ultime sacrifice pour nous sauver.

Tu es mort sur la croix, tu as pris sur toi le péché du monde.
À présent, je te demande pardon.

Je me sens autant coupable que mes ancêtres.
Pardon de n’avoir rien compris et d’avoir pris la mauvaise route.
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Je me suis perdue dans une sombre forêt, là où il y avait la haine,
la rancune, le mensonge, l’orgueil, le vol, les impuretés.

Les homicides !
Lorsque nous perdons le sens de Dieu, nous nous faisons du mal.

À travers des épreuves difficiles, nous prenons notre propre décision.
Soulagement, puis…
Tout bascule, puis…

Désastre, dans le temps
qui suit...

Il n’y a que le Christ Miséricordieux pour nous sortir de ces impasses.
Soyons des personnes réfléchies !

Péchons-nous en parole, en pensée, par action, par omission ?
Le péché d’avortement est grave à tes yeux, Père !

J’implore ton pardon pour cet acte commis dans le monde entier.
Je suis chagrinée pour ce manque de persévérance dans notre foi en Dieu !
Je reconnais que j’ai vraiment besoin d’une purification de ma mémoire, de

ma conscience et de mon cœur.
L’âge est considérablement important dans le parcours d’une vie et c’est à
cause de cette raison, que je souhaiterais continuer à suivre le chemin du

Christ en compagnie de mon ange gardien, Saint-Michel Archange.
Je pourrai aller au bout de la lumière dignement en ayant une attitude

remarquable qui ne soit ni déplaisante, ni mauvaise.
Être dans la vérité du Seigneur et vivre avec lui.

Mais si je ne suis pas un état pur et simple, comment arriverai-je ?
Jésus, toi, tu es mon espérance, tu es le Fils de Dieu.

Dans toute ta gloire, accorde-moi une cérémonie purificatoire.
Mon désir, c’est de posséder un esprit sans défaut moral.

C’est ainsi qu’en toute confiance, tu es et resteras ma respiration.
Je le crie, et dis à mes frères.

Repentez-vous de vos fautes ! Le Christ est avec chacun de nous,
changez d’attitude !
Ayez foi en Dieu !

Nous sommes tous du même Père.
Notre futur, notre vie est entre les mains

de l’Éternel, et un jour, viendra sa justice.
Cette phrase, je ne l’ai pas inventée, c’est écrit dans les Saintes Écritures.

Tenez-vous prêts à accueillir le Divin et à reconnaître qu’il est le seul Dieu.
Protégez vos progénitures de cette génération pervertie.

Apprenez-leur le message de paix et de joie et montrez-leur l’amour.
Parlez-leur de la communion fraternelle, de la prière, de la fraction du pain...

Car cela est primordial pour l’âme de chacun.
Que Dieu dans toute sa puissance illumine vos vies !
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Je prierai aussi pour qu’il vous donne un esprit de révélation.
Moi, je me rendrai à l’Amour parce que je l’aime.

Je me magnétiserai afin de me mélanger à lui, il reprendra son souffle de
vie.

C’est cela rendre à Dieu ce qui est à Dieu.
Mes frères, le besoin impérieux est mon devoir de vous le dire afin que je

puisse quitter cette terre heureuse et comblée.
Toute bonne écriture est inspirée de la Providence.

Le Seigneur a envoyé des prophètes porter la connaissance à travers tous
les pays, son mystère a été manifesté.

Abaissons-nous ! Reconnaissons que c’est lui la Puissance et la Gloire aux
siècles des siècles, qu’il est le Christ notre Sauveur et notre Dieu.

Je crois en ta Parole Seigneur.
Je crois que tu es vivant au milieu de nous, reste dans ma demeure, merci.

Habillez-vous de blanc, vous, toutes les jeunes femmes de la terre !
Marchez avec vos lampes allumées !

Acclamez, louez !
C’est un appel à la vie.

Nous resterons unis à Dieu si nous obéissons à ses commandements et en
ayant une totale soumission.

Il est important d’apprendre à s’harmoniser avec la nature divine pour
devenir l’harmonisation de l’esprit avec l’Esprit en se rattachant au Père.
Des cieux, le tout-puissant nous suit du regard et observe notre façon de

gérer la liberté qu’il nous a laissée.
Dans certaines circonstances, le corps de l’être humain n’est pas

suffisamment puissant pour entièrement être soumis en vérité envers celui
qui est l’Alpha et l’Oméga.

L’homme s’autorise à devenir autodestructeur.
Sa conscience et son subconscient se donnent le droit de faire un choix qui
peut influer sa propre nature. Il met en place une famille de mots stockés
dans sa mémoire, porteur de mauvaise humeur et de colère incontrôlable.

L’intelligence et la connaissance de l’homme ont atteint la perfection
de faire entendre raison à l’être vivant en lui imposant le refus de la

vie dans toute sa création
Le cœur endurcit, efface l’amour, et ne s’accorde plus avec le Créateur.

La féminine est enceinte.
C’est le Seigneur qui l’a décidé ainsi ?

La future mère attend impatiemment le résultat des analyses en verrouillant
la porte d’entrée.

La grossesse est confirmée.
Quel grand désarroi pour une très jeune femme !

C’est le basculement sous toutes ses formes, tels que le désespoir et
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l’instabilité. Chaque jour qui passe est un désastre, car la transformation
vient s’ajouter à cet état dépressif qui ne donne plus aucun goût de

vivre.
Pardon, Père nous obscurcissons souvent tes plans !

Lorsque demeure le manque de confiance,
tout est pêle-mêle au niveau de la pensée.

Prise de poids insupportable jusqu’à conduire au suicide.
Être convaincue et insister sur la sensation d’incapacité d’accepter la vie.

Le corps reste inerte face à cette charge vraiment trop lourde,
tandis que l’âme muette perçoit les moqueries des autres.

Puis vient s’acharner sur l’être faible une rage folle.
C’est, l’abandon !

Celui qui est libre, est toujours observé par la puissance céleste,
il est aimé de Dieu d’un amour infini et subtil.

L’Éternel connaît l’esprit de son ouvrage, il attend dans le silence.
Or, pas de réponses à toutes ces questions posées.

L’inquiétude se fait de plus en plus.
Une voix de miséricorde se fait entendre
pour soulager ce sentiment d’abandon.

Cette paternité pose un gigantesque souci ?
Il n’y a aucun doute pour une jeune fille mère logée chez les parents.

C’est la honte assurée.
De quelle manière annoncer cet événement

qui n’est pas bon aux yeux du monde ?
La peur dans toute sa dimension se fait ressentir

puis arrive le moment de comprendre ce qu’il se passe.
Ce n’est pas aussi inquiétant, mais la situation devient plutôt gênante !

Il ne reste plus qu’une solution au problème.
Choisir et aller vers l’avortement qui est simple,
rapide et surtout autorisé par le gouvernement.

Bien souvent la belle parole qui se fait entendre au plus profond de soi,
n’est pas écoutée, car elle n’est pas accueillie.

Cependant, le cri de la créature divine se manifeste comme une tristesse.
L’enfant de Dieu tend les mains vers le ciel en sanglotant.

Pourquoi ne se libère-t-il pas ?
À cause de la définition qui n’est pas définie en laissant la place

à la perdition de s’inviter pour profiter. Ainsi donc,
il prend possession de la faiblesse et se vante de sa proie.

Lorsque l’âme fragile manque de discernement, son « ego » choisit et
passe à l’acte irréversible afin de clôturer cette détresse imposante.

L’esprit de l’erreur crie victoire !
Les jours s’écoulent, moroses, le corps s’agite puis viennent s’installer
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l’angoisse et le manque de sommeil.
À force d’être secouée, hantée par cette liaison destructive,

l’Éternel lève les mains, agit et domine.
L’oreille de la femme entend le cri d’un enfant.

Son appel se fait ressentir jusqu’aux extrémités de la terre.
Il est quelque part dans le sifflement du vent.

Le mot maman résonne dans tout l’univers. Lorsque l’écho répond,
tout sombre et devient flou.

C’est alors que surgit « une série de mots ».
prêts pour faire embrouiller le cerveau de la personne naïve.

Accouchement – guider d’une conception de la liberté négative à ce
sujet. Allaitement – Aucune idée et n’avoir aucun sentiment de partager

la vie. Idée de ressemblance – sur la belle-famille, où il n’y a aucune
estime.

Appel au secours – être en danger sans qu’une aide se présente.
Partage impossible avec les autres – résulte la sensation de culpabilité.

S’il n’y a plus d’espérance, la mort est inévitable.
La meurtrière se jette dans un gouffre et porte lourdement son fardeau.

Quelle chance ! Il reste l’Amour.
Il est bon et miséricordieux, il a pris sur lui le péché du monde. Il a de la

compassion et le pouvoir de pardonner.
Il propose à l’âme perdue de sortir de l’abîme et de se réconcilier tout en

laissant son esprit libre de choisir.
Après avoir fait le choix, arrivent les lamentations avec d’autres questions ;

mais un peu plus apaisantes.
Comment rencontrer Jésus ? L’écouter et l’entendre ?

L’Éternel a rempli l’homme de savoir et d’intelligence en lui faisant
connaître le bien et le mal. Il a mis dans son cœur son propre regard

parce qu’il aime sa créature.
Le sauveur écoute et répond à chaque seconde toutes les demandes.

Si l’homme pense qu’il a la capacité de créer la vie,
il atteint plutôt la stupidité que la perfection.

Dans les moments difficiles, il ne faut pas rester seul. Il est nécessaire de
tendre les mains vers l’amour, vers l’espoir.

Cette narration, je l’ai aussi vécue.
Je suis passée par tous ces sentiers épineux et je suis allée à mon propre

combat. J’ai voulu maintes fois ne plus entendre ces gémissements dans
mon esprit qui m’empêchaient de dormir pendant des années.

J’ai enfin eu une discussion véritable avec Dieu.
Je lui ai fait la promesse de ne plus jamais refuser ni supprimer la vie

et je reconnaîtrais que tout vient de lui ; qu’il donne
et qu'il reprenne son souffle quand il le désire.
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Nous lui appartenons, il faut le reconnaître en vérité.
J’ai eu mon 7e enfant à l’âge de 45 ans sous le regard

et la protection de l’Éternel.
Mon Seigneur m’a suggéré le prénom de Raphaël.

Dans les écritures, c’est l’un des sept anges qui se tiennent devant la
gloire du très haut et pénètrent en sa présence.

La force de l’Esprit-Saint fait disparaître les épines dans les sentiers et rend
le chemin moins rocailleux.

Dieu m’a accordé son pardon
Je me suis pardonnée avec l’aide de la lumière.

Dans le ciel, il y a un ange avec Marie et pleins d’autres anges.
Ils arrosent toutes les roses du jardin avec leurs sourires.

Ce petit être spirituel garde une de ces roses spécialement pour
m’accueillir un jour lorsque notre Père le décidera.

L’hostilité et la rancune n’existe pas dans le lieu de paix. 
À présent, je m’accroche au Christ et le dis au monde entier.

Ne refusez pas la vie !
Nous pouvons tuer la chair mais pas l’esprit !

Tous les enfants de Dieu sont esprits. Ils sont joyeux dans le ciel auprès de
la très sainte vierge Marie.

Maintenant, ce sont eux qui veillent sur nous, parce qu’ils nous aiment.
Ils sont amour pour l’éternité avec le Père – le Fils – le Saint-Esprit.

Comme ils n’ont pas eu le bonheur d’être métamorphosés,
ils sont restés à l’état d’anges.

Nous demandons pardon pour tout ce sang innocent versé sur toute la terre.
Nous reconnaissons que nous sommes pécheurs.

Que la tentation s’éloigne de nous Seigneur !
Délivre-nous de ce mal Jésus, toi le sang du pardon, tu es la résurrection et

la vie, nous croyons en toi.
Dieu veut le bonheur de l’homme.

La sexualité est une invention du Créateur.
L’homme ne cherche plus ce qui pourrait lui plaire, car il est ravi de la

femme qui a été formée spécialement pour lui.
La création nous montre la grandeur de Dieu et sa puissance.

Le masculin fut séparé du féminin.
Paradoxalement, de cette séparation, va naître une attraction prodigieuse

entre l’homme et la femme qui caractérise la sexualité humaine.
La différence entre ces deux êtres est voulue par l’Éternel.

Il les créa et vit que c’était bon.
Désir et plaisir, sont des dons de Dieu.

L’homme et la femme sont la complémentarité nourrissante
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Edition999 présente ce manuscrit 

et enrichissante.
Le sentiment apparaît dès l’enfance, c’est une communion d’esprit.

L’attachement appelle à un engagement définitif.
Si les jeunes veulent se lancer dans l’aventure à deux, qu’ils puissent

réfléchir avec d’autres sœurs et frères sur la nécessité de bâtir un projet
solide fondé sur de vraies valeurs.

Un enfant a besoin d’amour, d’une mère, d’un père pour se préparer à la
vie. Dieu est source de tout amour et c’est pour cela qu’il a donné la

liberté à l’homme, pour qu’il l’aime librement.
Aimer passionnément sans « l’Amour-Vérité », est honteux et ramène

l’être
humain au stade animal.

Jésus, lui, n’a pas dit que faire l’amour est un déshonneur mais il n’a pas
dit non plus de faire n’importe quoi.

Il nous dit : aime et fais ce que tu veux parce que le véritable amour ne
peut pas engendrer le mal, car il ne s’impose pas.

Cet élan du cœur s’épanouit que dans la liberté et aussi s’il est réel, il ne
dure pas le temps d’une relation charnelle.

La sexualité est appelée à disparaître étant donné que dans l’éternité, elle
sera devenue inutile.

À la résurrection, si nous comprenons les écritures, il n’y aura plus ni mari
ni femme, seul l’amour subsistera.

Pour assurer notre salut éternel, il ne faut pas se sauver à tout prix, mais
se laisser sauver par le seigneur Jésus-Christ qui est le sauveur.

Cependant se réconcilier ne peut être que favorable parce que c’est le
réconfort de l’esprit qui redonne des forces physiques et redonne

courage pour aller vers l’espoir.
Il est difficile d’admettre que nous sommes l’auteur ou le responsable d’un

acte. Pourtant il faut apprendre à se reconnaître.
Nous avons le temps pour retrouver nos traits dans la personne de Dieu.

Faisons-le dès maintenant, car lorsque nous perdons nos racines pour aller
nous implanter quelque part, nous n’assurons plus notre bon ravitaillement
et nous séchons par manque d’eau. Heureusement qu’il y a le raccordement
qui évite les fuites en permettant de tout remettre en bon état. Si nous nous

laissons raccommoder, nous serons tirés du danger, du malheur et de la
mort.

Pour pouvoir se reconstruire, je conseille, j’insiste, à une reconversion du
regard, à une modification de ce qui peut être changeable.

Ne rentrons pas dans les pièges… ne mourons pas lentement avec cruauté.
Il faudrait arriver à diminuer le côté négatif en faisant foisonner nos idées.

Pleurer abondamment !
Le fait de fondre en larmes avec « l’Amour-Vérité »  est le début à nous

initier dans une activité de bonheur.



Que notre esprit devienne injoignable pour le malin, même si notre boîte
crânienne manque de qualité pour acquérir la jeunesse de l’âme.

Tant que notre siège est douleur, notre regard exprimera la souffrance.
Nous perdons le fil de nos pensées en rentrant dans l’obscurité.

Cette confusion cause du désagrément.
Nous nous déplaisons tellement que nous devenons désagréables.

Ce mal-être nous fait perdre nos forces.
Comme une plante qui dépérit, ne permettons pas cet affaiblissement nous

mener à la défaillance et nous laisser nous embrouiller jusqu’à nous
exposer à la damnation par notre propre conduite.

Père, purifie notre intelligence et notre âme, pour que nous puissions
t’aimer encore et encore.

Manifeste-toi, car nous ne sommes pas maîtres de la vie !
L’homme recherche ce qui est bon pour lui en faisant sa volonté, pas celle
de Dieu. Les découvertes sont faites pour aider l’être humain, mais il y a 
toujours quelqu’un qui veut tirer profit. Les conséquences sont graves,

elles entraînent la destruction du vivant.
Tout ce que Dieu donne est bon.

Réfléchissez avant d’agir !
La fécondation est pour certaines personnes un geste d’amour qui permet
d’avoir un enfant, pour d’autres, c’est un geste qui va contre le dessein de

l’Éternel, car l’enfant n’est pas conçu de manière naturelle.
Le clonage, ainsi que les modifications génétiques, sont contraires au plan

de Dieu, tout comme pour les mères porteuses.
La parole nous donne des consignes, nous devons obéir simplement…

Sur « certains sujets, » nous ne pouvons pas entrer dans le mystère de
Dieu… L’Amour est la guérison, là où il y a la tristesse, il met la joie.

Vous les couples de la terre, avancez dans la lumière
avec Jésus-Christ, notre Sauveur et notre Dieu.

Allez vers l’espérance !
Que vos esprits soient ventilés pour que vous puissiez

entrer dans la demeure éternelle.
Prenez, acceptez la vie que le Seigneur vous confie !

Si nous sommes attentionnés, nous n’irons pas vers les médecins pour
arriver à nos fins. Il y a tant de tendresse à prendre

et à donner dans le monde entier.
Les enfants ont une période de croissance, de développement et qui par

manque de maturité, peuvent se dresser des embûches ou des petits soucis
qui installent des difficultés à avancer ou même, voire, des situations peu

claires
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pouvant embrumer leur cerveau jusqu’à faire souffrir horriblement leur
âme.

La crédulité des innocents doit être surmontable.
Ne restons donc pas passifs, agissons !

Notre échec peut nous faire mourir à petit feu.
Ne menons pas une vie dissolue.

Nous ne devons pas faire croire que le monde est le meilleur des mondes
en prenant l’exemple du péché mignon ; lorsque nous nous abandonnons

par gourmandise, tout en disant que ce n’est qu’un petit défaut ou une
faute légère, sans gravité, un léger pardon, en pointant du doigt le péché

véniel.
Nous devenons fâcheux, mais nous réfléchissons malgré tout à cette faute

qui fait perdre la grâce sanctifiante entraînant la damnation éternelle.
S’éterniser dans les flammes à cause du péché mortel !

Nous commettons tous des erreurs.
Nous faillons tous.

Cette faillibilité nous fait mériter la mort.
Gloire à Dieu ! Jésus-Christ nous sauve de ce péché originel qui nous

entache tous en tant que descendants d’Adam et Ève.
Ce sont sans doute des paroles dissonantes,

mais la réalité, c’est que c’est l’état de l’être humain.
Grâce à Dieu ! Le Christ nous a dévêtus de notre habit sale.

Merci Père de l’univers pour la vierge Marie qui pose son regard sans
cesse sur nous et aussi pour les anges qui restent à nos côtés.

Une escorte d’amour pour nous soutenir !
Gloire à toi notre Roi !

Je crois que Dieu existe.
Je crois que Jésus-Christ est Dieu.

J’aime ma liberté de pensée.
Je dédie mes secondes, mes minutes, mes heures à mon Père.

Pendant la méditation, je m’évade pour faire un avec mon Roi.
Jésus m’enseigne l’amour comme il l’a fait avec ses apôtres,

il y a plus de 2000 ans.
Il est là, présent en chacun de nous, il nous l’a toujours dit.

Jésus est le Fils de Dieu, il est en Dieu et est Dieu.
Moi, je suis de Dieu parce qu’il est mon Père céleste.

Il n’y a pas d’obscurité dans cette phrase, elle est nettement claire.
L’Éternel respecte notre liberté, il ne s’impose pas, il se propose.

J’accueille le Puissant comme il se doit.
J’apprends tous les jours à mieux le connaître,

grâce à l’esprit de vérité qui m’habite.
Nous avons été marqués du sceau pour le jour du rachat. Éphésiens 4-30

Mon souhait n’est pas de finir ma vie ici-bas, en restant à cette phase
humaine, parfois inconsciente.
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Je prie pour que ma chair ne s’affaiblisse pas.
Il faut que je surveille attentivement, que je continue à être vigilante dans

toutes mes actions pour pouvoir échanger l’amour pur avec Dieu.

Pendant sa création, la Divinité savait qu’au terme de l’évolution des êtres
vivants, il y aurait eu des échecs, des ramifications, des réussites

spectaculaires et que les humains doués d’intelligence,
finiront par prendre des directions différentes.

Si nous n’avons aucunement le plaisir de suivre la bonne route ou lorsque
nous devenons égoïstes et orgueilleux, nous vivons pour notre propre

gloire en nous appropriant une excellente échappatoire telle que : Dieu
n’existe pas, je suis athée. C’est inconcevable de dire qu’il n’y a aucune
chose de concrète qui existe depuis le commencement, ou simplement de

mettre en avant tout ce qui peut traverser l’esprit de l’être humain,
comme les imaginations, les suppositions.

Combien de générations ont vécu sur cette Terre semblable à nous ?
Des gens ont vu, entendu et même passé du temps avec Jésus.

Ils nous donnent leurs témoignages.
Dieu reste Dieu, il ne change pas, ce n’est pas un Dieu d’époque.
Au début de son œuvre, il a tout fait pour rendre la vie possible.
Les pluies et les saisons permettent un renouveau de la nature.

L’homme n’est que chair face au tout-puissant. Le bienfaiteur en a décidé
ainsi, tout vient de lui. La famille, les descendants, les messagers qu’il

envoie sur terre.
Il a le pouvoir sur sa création.

Marie, Joseph, Zacharie et bien d'autres enfants
de Dieu ont été visités par des anges.

Des cieux, les chérubins descendent pour éclairer ceux qui sont dans le
noir, également pour orienter les pas sur le chemin de la lumière et de

la paix.
Ils sont aussi envoyés pour choisir les serviteurs du Seigneur.

Tout est parfaitement réussi.
Notre Père connaît nos faiblesses, notre état d’homme

pécheur ainsi que des dangers qui nous menacent.
Ne posons pas de barrières sur nos routes.

S'il nous faut escalader les montagnes pour prendre les mains du Christ,
n'hésitons pas, franchissons les rivières, enfilons nos bouées de sauvetage

si nous ne savons pas nager.
N'ayons pas peur de l’eau et de la purification.

Notre Seigneur Dieu nous sortira toujours de ces impasses.
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Aujourd’hui, les hommes pieux et humbles sont là.
Partout, dans le monde, les gens continuent à prophétiser.

Les scribes, les théologiens, les philosophes, sont actuellement présents.
Les pèlerinages persistent dans tous les pays.

Selon les décrets du Gouvernement, les recensements se font autant
qu'avant.

Dieu ne nous abandonne pas,
l'Esprit vient nous rendre visite selon le choix que nous faisons.
C’est Jésus lui-même qui se présente à nous si nous voulons bien

l’accueillir. Le Christ est un frisson d’amour et nous ressentons sa
présence lorsque notre esprit devient paix et silence.

Il est l’espérance, l’intelligence, la lumière.
Il est notre fondement solide, la vérité, la vie.

C'est la Parole de Dieu. Il ne nous quitte jamais, car il est l’Amour. 
Notre Roi est présent tous les jours avec nous, n’ayons pas peur de lui 
parler et demandons à ressentir sa présence. Il attend notre acceptation.
Quand il devient ton véritable ami, il boit, il mange, il partage le bonheur

avec toi parce que son amour est vérité.
Chaque enfant de Dieu a le droit de vivre une relation intense avec Jésus-

Christ.
J’aime ces échanges secrets, ce voyage entre ciel et terre.

Mon esprit remonte le temps pour passer un instant
avec les disciples du Sauveur.

Si nous les côtoyons, nous nous apercevrons
que nous pouvons être chacun d’entre eux.

Comme ils le disent si bien, ce n’est pas facile de suivre le Christ. Cette
continuité des apôtres doit nous mener à vivre mieux. Nous devons

continuer à poursuivre le bon chemin en essayant
de mettre en pratique ce qu’il nous demande.

Jésus nous a laissé une nouvelle parole :
« Aimez-vous les uns les autres, comme je vous ai aimés ».

Vivons à la lumière de la Résurrection.
Ne soyons pas des reporters, mais des confiants

qui s’adressent à d’autres confiants.
Souvenez-vous de ce que Dieu a dit après le déluge :

« Qu’aucune créature ainsi que tous les êtres vivants ne seront plus
supprimés par l’eau du déluge et qu’il n’y aurait plus de grande

inondation pour détruire la terre ».
Depuis ce jour-là, nous pouvons apercevoir très souvent ce signe

prodigieux dans le ciel.
Qui a le pouvoir des couleurs ?

Qui, d’un seul regard dessine entre ou dessus ou dedans les nuages,



sinon le créateur lui-même ?
Nous les hommes, nous avons encore à apprendre…

Une question peut vous traverser l’esprit : « Qu’est-ce que l’arc-en-ciel ? »
J’ai une bonne formule.

– Le seigneur est le pardon, la beauté de la création est réelle, tandis que 
la beauté physique est éphémère, juste pour nous 
rafraîchir la mémoire. 

L’arc dans la nuée est l’alliance que Dieu le tout-puissant a faite avec les
êtres vivants occupant la terre.

Réveillez-vous de votre sommeil !
L’Éternel dit que son Esprit ne contestera pas toujours avec l’humain, car
il n’est que de chair et qu’il lui donne un temps pour vivre ; c’est moi le

« Créateur » dit-il.
L’homme ne naît pas mauvais, mais c’est son refus qui l’oriente vers le mal

dès son plus jeune âge.
Notre Père aime tous ses enfants, masculins, féminins, ils sont tous égaux à

ses yeux.
Il nous demande seulement d’obéir, lui, l’Éternel.
Allez à l’encontre du Seigneur, ce n’est pas bien.

Pourquoi avons-nous le cœur aussi dur ?
Que nous le voulions ou pas, le jour viendra

où il nous faudra le regarder fixement.
Pensons-nous une seule fois,

dans quelles conditions allons-nous nous présenter à lui ?
Il nous pardonnera nos fautes car il nous aime. Mais que restera-t-il de notre

esprit, puisqu’il ne meurt pas ?
Nous sommes en train de nous détruire nous-mêmes de manières

différentes. Depuis le déluge, tout se répète perpétuellement.
S’il y a un péché à effacer, faisons le maintenant tant que nous sommes ici-
bas, autrement, il faudra forcément l’annuler autre part. Où ? Si notre esprit

parle avec l’Esprit, nous saurons où. Si nous ne pouvons pas, si nous ne
trouvons pas la force et le courage d’aller vers l’Éternel, appelons la Reine

du ciel, car son regard est l’espérance
à la vie et a le pouvoir d’accueillir toute l’humanité.

Marie nous guidera vers son Fils, qui nous fera voir le Père.
Si des choses étranges nous arrivent lorsque nous désirons nous purifier, ne

craignons pas l’épreuve qui sévit pour nous prouver la preuve que Dieu
nous aime et nous montre le vrai chemin.

Soyons fort, combattons le mal par le bien au nom de Jésus-Christ.
Entrons en méditation, adorons et prions le Seigneur.
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Viens Jésus, ici, il y a un être qui surgit d’un cratère
où il est attendu par la création dans toute sa gloire.

Recroquevillé dans une main douce et veloutée,
il assiste à sa fin de vie latente,

pour entrer dans le secret de la germination de son âme

L’intelligence agit et permet de distinguer que l’homme n’est pas un
animal. Connaître les limites de la liberté, réfléchir intelligemment,

choisir de suivre et d’être le bon esprit, avoir la faculté de percevoir les
sens, le silence et entendre les paroles que donne le Seigneur.

Cette activité intellectuelle nous donne suffisamment d’arguments pour
que nous puissions nous mélanger à l’Esprit de sagesse. Le monde entier

doit savoir que les êtres vivants possèdent une âme perspicace. Cette
sagacité, fait que nous méritons tous d’être les enfants de Dieu. L’Éternel
nous fait don de cette finesse d’esprit. Il a mis en nous une essence donnée

d’un amour subtil avec le pouvoir de pénétrer les entrailles de notre
conscience poussiéreuse permettant à la toute petite particule d’être

examinée avec une perceptibilité délicate.

A présent, j’ai un grand désir de laisser infuser le temps
et l’époque dans leur esprit du siècle, puis partir pour remonter

vers le Seigneur par l’entremise de la croix.
Il y a plus de 3 000 ans, il y eut des mots anciens, mais qui restent

nouveaux. Or, nous nous complaisons dans notre vie et ne voulons pas
changer parce que tes paroles nous dérangent encore aujourd’hui.

Je t’adore Père !
J’entends les rugissements de la tempête.

Mon corps ruisselle de sueur !
Je le dis de façon spontanée en mettant en œuvre l’esprit d’initiative.

Je suis sortie de terre comme l’eau qui sourd d’un rocher !
Physiquement je viens vers toi couverte de gouttes, pour que tu m’épures.

Mon âme s’est remplie de lumière et s’est retournée vers toi qui es ma
source de chaleur. Cette sérénité me met continuellement en état de

contemplation avec ce lien d’amour et me contraint à me dégager de ces
encombrements asphyxiants.

Dans le secret du bonheur, tout est pur.
Le soleil égaye les rideaux, la morosité n’existe pas

et les endroits ne sont pas ternis.
Je m’embellis d’être tout près de mon Père.

Je me ranime d’espérance et de certitude en refusant
tout esprit de domination.

Comme une fleur qui renaît au printemps, je recouvre ma force pareille à
une
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jeune pousse en me tenant bien, sur ma tige, tout en m’orientant là où
la lumière me dirige. De tout mon être et sans réserve, je m’offre de

façon ponctuelle à ce Créateur plein de miséricorde, à qui j’appartiens.
Tout devient silence.

Je ne regarde pas le soir qui tombe, car il n’y a plus de jours ni de nuits.
Corps et âme, le ballon en pleine ascension se pose sur la montagne et

contemple l’espace désertique de cette manifestation silencieuse.
Mon cœur est palpitant d’admiration face à cette magnifique étendue de

l’univers située hors de l’atmosphère terrestre.
Je suis en route pour la fête de la commémoration du Roi céleste.

Cependant, il y a des étapes à franchir.
Faire ses preuves et rester sur la bonne voie.

Pareil à un explorateur, je parcours tous les lieux qui me sont inconnus.
J’examine aussi les messagers qui sont mis sur mon chemin.

Avec l’envie de réussir, je leur donne des réponses explicites à leurs questions.
Oh !

Que j’aimerais ne pas décevoir mon Seigneur !
Quelle veine ! Je suis accompagnée de mon bon ange et je suis autorisée à

poursuivre ce long voyage.
Découvrir qui je suis…

Faire escale dans le lieu des damnés !
Je pense être accueillie très violemment dans le purgatoire

ainsi, je ne me permets pas de m’enferrer.
Je me sens si faible que je n’ai pas le courage de faire cette descente aux

enfers.
Pardonne-moi Père, toi le Sauveur.

L’esprit de l’être humain est dénaturé.
Toute cette perversité est une flèche qui va droit au cœur de Jésus.

Ces guerres, ces crises économiques, cette pauvreté.
Depuis trop longtemps, les hommes défient Dieu, par toutes sortes

de péchés graves, tel que : le mariage pour tous, voté en 2013.
Pensez-vous que l’Éternel supportera encore ces insultes

pendant une longue durée ?
Combien de temps vous faudra-t-il pour revenir vers le Créateur ?

Ne vous laissez pas influencer par le mal.
Si vous ignorez ou rejetez Dieu, c’est que vous êtes sous l’emprise de 

mauvais esprits. Jésus est venu pour sauver l’humanité. Si vous n’avez pas
la force de faire la descente avec lui, attendez-le ! Ressuscitez avec lui !

Heureux celui qui saisit cette chance exceptionnelle
et qui se réveille de son sommeil.

Mon Roi !
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Je me lave le visage et me prosterne à tes pieds.
Je te demande pardon pour ton habit qui a été tiré au sort et pour tes

vêtements qui ont été partagés.
Je suis affligée pour le vinaigre qui a été mis à ta bouche.

Nous t’avons fait endurer beaucoup de souffrances, nous sommes stupides.
Père entend mon cœur qui te dit merci, car tu nous as aimés

jusqu’à ce que s’accomplisse la parole de l’écriture.
C’est un effet qui échappe à la raison humaine, tellement extraordinaire,

d’une efficacité surprenante.
Tu es l’Amour pour l’éternité.

Jésus-Christ ressuscité d’entre les morts, tu es vivant au milieu de nous.
Tu nous permets d’entrer en relation intime avec toi au moment de

l’élévation lorsque le prêtre élève l’hostie.
Nous affectionnons ces moments forts.

Notre esprit se remplit, se fortifie de ton amour et nous renaissons.
Je t’aime Jésus, fais de mon cœur une forteresse et que les empreintes

de mes pieds se posent sur tes pas.
De ce pas, je cours vers des roses butinées pour enrichir mon amour, qui

me conduira vers la coupe  du salut.
Je me trouve dans un lieu que je ne connais pas

mais que mon esprit tient en souvenirs.
Au loin, à l’horizon, des montagnes couleurs orangées qui sourient et font

signe d’avancer encore, toujours encore.
Prendre la route en contemplant les villageois habillés harmonieusement et

se laisser attirer par cette symphonie de colorations surprenantes.
Absorber l’odeur du chemin rocailleux en la prisant.
Je respire et vis l’existence, lorsque soudainement

ma pensée va vers la Sainte Vierge.

Le calme s’installe en moi.
La douce Mère est là, souveraine attentive, elle occupe l’ensemble de mon

âme.
Étoile rayonnante, tu es celle que je préfère et celle que je diffère.

Dieu t’a créée belle. Tu es sa perfection et notre abri.
Ta place est importante dans la vie de l’humanité, car l’Éternel t’a choisie

pour être la maman de son fils.
Tu as eu l’autorité et la puissance, tu resplendis sur toute la terre.

Dieu, lui, reste le mystère insondable.
Marie, tu es bénie entre toutes les femmes.

Mon esprit t’entend, te voit.
Je suis en admiration devant la réalisation du Très-Haut.
La créature parfaite qui s’accorde avec le bleu du ciel.
Mon cœur est plein de joie devant l’amour qui sourit.
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Je parais en face de la merveilleuse Immaculée-Conception.
Unique Dame pure, tu es le rosier qui fleurit sans cesse et parfume la terre.

Je prête attention à tes paroles.
Aimerais-tu que je devienne une plante qui apprécie le soleil ?

Rien ne me ferait plus plaisir.

À cet instant même, j’aimerais être une vraie vigne.
Toi qui me guides sur le chemin du salut, de l’ampélopsis que je suis, fais

moi porter des fruits en abondance.
Ton souffle est de plus en plus proche et j’entends ta voix qui me dit

doucement : « n’aie pas peur, je suis vraiment là, donne-moi la main et
remémorons la passion du Christ. »

Depuis la naissance, Dieu est dans notre mémoire, il est tellement ancré
dans notre esprit, qui fait que nous sommes ses enfants.

Nous allons nous rappeler un souvenir incomparable qui s’est passé sur terre.
Avant de dérouler ce fait historique si important, offrons-nous tout entier à

notre Créateur.
Nous demandons pardon d’être pécheurs impénitents. Quelques fois, nous

persistons dans nos fautes.
Seigneur, pardon de pécher par ignorance contre la création tout entière.

À présent, petite, je contemple les cieux nouveaux et la terre nouvelle que
me montre la Sainte Vierge.

Je me nourris de la force purificatrice.
Je suis un grain de sable parmi tant d’autres posée autour d’un roc.

Comme le vent va où il veut, tantôt quelques grains s’envolent ici et là,
tandis que d’autres se serrent fort pour ne pas partir.

Nous nous sommes abrités près de la pierre jusqu’à nous enraciner en elle.
Actuellement, je demande humblement au Seigneur de faire tomber du ciel,
une bonne pluie pour enlever les souillures qui se sont incrustées sur la plage
et aussi de donner une couleur au roc, afin qu’il puisse se refaire une beauté.

Nous avons tous besoin d’un nettoyage spirituel et seul le Père peut
blanchir nos cœurs du péché.

Toi qui es Lumière, épure-moi pour que mon âme puisse s’unir à Toi !

Un peuple immense suit Jésus…
Beaucoup de femmes se frappent la poitrine et se lamentent sur lui.

Commémorons la passion du Christ !
Judas, c’est par un baiser que tu trahis le fils de l’homme et moi je me

présente couverte de poussière, car je suis aussi pécheur.
Au jardin des oliviers, Jésus toucha l’oreille du serviteur du grand prêtre, il

le guérit parce qu’il est Amour.
Seigneur, tes proches ne t’ont pas reconnu et dans nos églises, nous
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n’arrivons pas à reconnaître notre famille.
Nous regrettons comme le larron pour que nous soyons

dans un monde meilleur.
Pardon pour tout ce sang innocent qui crie vers le ciel, pour nos crimes,

nos viols, nos abus de toutes sortes.
Jésus, tu es la source de notre salut !

Baptise-nous de l’eau qui a jailli de ton côté ouvert.
De la mort, tu nous ramènes à la vie, tu descends

dans les profondeurs et tu ressors vainqueur.
Pendant les trois jours, nous vivons pleinement notre vie.

Nous jouissons de l’existence à notre guise en allant jusqu’à vivre
somptueusement sans se soucier du parcours de Jésus.

Ignorants et stupides que nous sommes !
Pardon toi notre frère, notre espoir.

Sous la terre, Dieu prépare la vie éternelle dans sa gloire et agit.
Il fait selon sa volonté.

Dans les blessures du Christ, nous sommes sauvés.
Son sang devient eucharistie, nous buvons à la coupe du salut.

Nous mangeons le pain de la vie éternelle.
« Les Saintes Espèces » nous suffisent pour avoir confiance et le

témoignage de Thomas est une grande paix sur la Terre. L’Apôtre nous
permet de croire sans avoir vu.

Jésus tu prends sur toi tous les pleurs, la famine causée par les guerres ou
par les salaires trop bas ainsi que le sol qui ne produit plus toujours à cause

de l’homme qui se détruit lui-même en pulvérisant des insecticides dans
l’élément de base de la vie.

La prostitution fleurit dans tous les coins du monde.
Jésus, tu tombes et retombes pour relever l’humanité.

Pardon d’être des malades drogués du péché.
Nous sommes Adam et Ève 

 avec une triple puissance.
Tu t’es laissé dépouiller et mis à nu pour nous revêtir de ta lumière.

Tu as enduré les insultes, supporté les injures.
Tes mains et tes pieds ont été percés.

Nous avons ensanglanté la terre.
Seigneur Jésus-Christ, sur ces terrains infinis,

tu sèmes les germes de la vraie vie.
Tu as vaincu la mort, tu es monté au ciel,

tu nous as envoyé l’Esprit-Saint comme promis.
Tu es l’Amour et sans l’amour, nous sommes rien…

Tu es celui qui aime ses enfants universellement et inconditionnellement.
Tu t’es installé dans notre esprit et tu nous as dit que tout est accompli.

Si nous prenons la parole en considération,
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nous continuons comme les apôtres à :
Reconnaître, remercier, demander pardon 

et aimer nos frères comme tu nous as aimés.
Merci pour cet amour éternel, pour le lavement des pieds

et l’institution de l’eucharistie.
Jésus tu t’es abaissé devant nous pareil à un mendiant. Dès ce jour-là, nous

avons été purifiés pour te recevoir.
Tu es le calice sans défaut

Nous, au moment de la floraison, nous épanouissons identique au calice
d’une fleur. C’est pour cette cause que Marie ta mère, est devenue notre
maman, car après son chagrin, elle t’a enfermé tout entier en elle pour

qu’elle puisse te partager avec l’humanité dans son ensemble.
Marie est le parfum fécond.

Elle est l’odeur qui conduit au Fils et l’odeur du Fils nous conduit au Père.
L’Esprit prie en moi !

Face à la tribulation de mon âme, ma pensée va vers Dieu.
Dans le siège de ma conception, je trouve les mots… un élément

m’est
réservé.

Un joyau enraciné au fond de mon être.
Révérence, amour, serviteur, sont conviés à adorer.

Le Tout-Puissant tient le secret de l’arbre de la soumission respectueuse.
Qu’a-t-il pu y mettre ?

IL est invisible à l’œil nu, visible par ma boîte crânienne appartenant à la
création. Cependant, seul le créateur possède l’invisibilité.

Semblable aux vagues de la mer qui se déchaînent, se nettoient, se
purifient, s’écrasent contre les rochers, obéissent à la Puissance,
mon cerveau s’autorise à maîtriser rigoureusement le pouvoir

efficace et fondamental, qu’est mon plexus solaire.

Ma voûte plantaire se fait réceptacle alors que ma colonne vertébrale auto-
immune devient, quant à elle, stimulante générale.

Le stress n’est pas un vain mot pour les faces internes de mes poignets
ainsi que pour les extrémités de mes mains qui ont enregistré l’espoir.

Le mystère de mon intelligence se distille et laisse couler goutte à
goutte l’infinité d’affections qu’il porte à sa molécule spécifique.

Ma matière se transforme en rhizome.

Une tige souterraine qui désire inhaler, apporter, calmer, détendre, mettre
en harmonie les feuilles juvéniles, adultes, ternes et collantes, puis
orienter les inflorescences des tiges vers les bourgeons aux écailles

dominantes.
Protection intense au niveau de la fragilité de la nature divine.

Comme le pin qui distille la résine, la centrale de mes fils conducteurs me
pose là où je suis… Près d’un enclos… Le lieu où se trouve un secret…



C’est le plus beau fleuron que découvrent mes yeux.
Sa tige cherche le soleil pour se développer et ses racines sont

superficiellement à la surface de la terre pour qu’elles puissent se nourrir
de pluies fines et de la rosée du matin.

La belle création se présente à l’ombre sous un grand arbre qui, lui, puise
ses forces en profondeur.

Devant ce tronc chargé de branches et de feuilles, le fleuron se
métamorphose et devient fleurette. Elle est remarquablement instruite

dans quelque chose. Elle désire quitter son état pour produire des fleurs.
Malgré la rudesse du climat, elle combat le sol en prêtant attention à tout

ce qui bouge autour d’elle. Elle se concentre, réfléchit profondément,
s’organise et admet les saisons en s’abaissant. Elle ferme ses pétales pour
faire face à la terre. L’essentiel, est que la lumière lui tire du danger, lui
permettant de s’épanouir et de fleurir les maisons. Elle a besoin d’être

préservée de la perte ; il faut qu’elle bourgeonne abondamment pour ne
pas mourir. Elle ôte l’idée de sécheresse, de malheur, de destruction ; elle

ne fait que se concentrer sur la fraîcheur de son éclat.
En attente du jour de sa flétrissure, elle assiste à la propre disparition de
son flux lumineux. Elle se ride pour se ressentir à nouveau et fleurdeliser

son cœur dans le but de déverser l’appartenance de son propre jardin.
Voilà qu’arrive la rencontre avec la rédemption.

Le vent souffle dans l’immortel bonheur, mais la vie ne s’arrête pas.

La tige régénère, elle s’autoproclame gaiement « fluorescence »
elle émet et reçoit la lumière.

Tout son ensemble se pointe vers la partie centrale du ciel. Les rayons
lumineux pénètrent les noyaux de son existence, lui permettant de

conjuguer avec celui qui existe à l’infini.
La fleurette fait « fission » et s’unit par « fusion ». Elle s’éclate, se libère,

réveille l’amour de la création. Elle est dans toute sa splendeur.
Reine, roi, unit à lui, un dans l’ultime essence qui devient l’époux de mon

âme.
Seul le Suprême voit l’activité de mon esprit.

J’ai des sentiments conscients qui me font recevoir la révélation
dans mon propre temple.

Il ne me reste plus qu’à développer les pensées du bonheur.
Sous le vent, toutes les plantes aromatiques, rentrent, en mouvement

régulier, donnent du rythme à leurs feuilles qui communiquent à leurs
troncs pour partager et répandre leurs odeurs dans l’atmosphère,

jusqu’à pénétrer la nudité de mon état.
Je me libère de la tutelle de ce monde.
J’accours vers l’amour de la liberté.
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Je me retrouve enfin dans la disposition d’homme libre. Cet élan du cœur
et physique me pousse en priorité vers celui que je préfère.

En inhalant les aromates, je me purifie le visage inondé de larmes
acidulées.

La providence m’envoie le printemps
qui reverdit la profondeur de ma renaissance.

Seigneur, j’ai de l’attachement à mon champ, hélas, mon arbre ne produit
plus de fruits. Si je cultive sur cette terre mal travaillée, que deviendrai-je ?

Tu es mon seul et grand espoir !
Toi, tu as le pouvoir de racheter et de rendre fertile

parce que tu es « Rédempteur »
Je viens vers toi, car je suis inspirée de ton amour.

Mon salut est révérencieux devant ton regard magnifique qui exprime la vérité.
Je suis surprise face à cet ornement de dentelle fine

et rare qui embellit le palais grandiose.
C’est le paradis !

Je suis amoureuse du royaume des cieux.
Jésus-christ, tu es exceptionnel et

précieux. Tu m’es indispensable, tu fais
des miracles en modifiant mon

comportement.
Tu es l’huile, la meilleure qui diffuse l’amour,

tu es celui qui diminue l’agressivité qui habite ma chair.
Tu soulages instantanément ma plaie d’une efficacité incontestable,

tu guéris avec une rapidité déconcertante.
Ton résultat est étonnant jusqu’à en rayer le trouble, l’incertitude.

Jésus, tu es l’huile que j’aime !
Tu es l’essentiel qui ne périme pas, tu pénètres ma peau
et tu restes dans ma circulation sanguine pour l’éternité.
Existence Suprême qui est l’immortalité de mon âme !

Jésus-Christ Fils de Dieu, tu es prestigieux et digne d’être le Roi.
J’aimerais qu’il y ait toujours dans mon jardin,

une belle immortelle pour pouvoir te l’offrir indéfiniment.
Que puis-je te donner ?

Ho ! J’ai une passion… un fruit… Voudrais-tu partager avec moi ?
Je t’entends…

Tu me dis que tu m’as déjà tendu la main.
Merci mon Roi.

J’ai reçu la vie par amour, je suis douée, car je suis arrivée vivante.
Il m’a fallu de l’animation, du mouvement pendant la traversée.

J’existe réellement, je serai continuellement présente dans la mémoire.
Je reste un souvenir véritable.

Il est indispensable pour moi de poser mon existence, c’est une nécessité
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de maintenir ces fonctions vitales qui ne m’appartiennent pas
en tant qu’être humain sur cette planète.

Maintenant, la moitié de mon cerveau me permet de pénétrer
mon esprit pour aller visiter les entrailles de la Terre

où ma morphologie se familiarise avec son élément. Que vois-je ?
Un point d’interrogation.

La question, je me la pose :
« La mort, est-elle un passage obligé pour une période donnée ? »

Non, cela va être un temps de lieu où je vais faire front
car je ne connais pas l’endroit, mais je peux me faire une idée :

Il y a à répondre de ses actes ? Purger ses peines ?
Expier avec regret les fautes commises,
même celles qui sont contre sa volonté ?

Demander pardon pour son péché de « caprices d’enfants ? »
L’orgueil, la colère, la paresse, l’envie, le doute, prennent place à une
vitesse incontrôlable dans nos vies et au moment précis que j’écris ces

mots,
ma mémoire me rappelle, que,je suis l’enfant corrigé de moi-même.

J’ai honte devant la gravité de mes fautes.
J’implore l’explication du mystère en entamant la négociation de la paix.

Je revois mes erreurs, je révise mes défauts, je demande humblement
le secours qui est l’espérance car, subtil soit-il le malin qui m’a pris
dans ses bras en me détournant agréablement bien de ce que je suis.

Celui qui est faux n’a pas l’esprit pur, donc, il s’affaiblit par mon cri.
Il ne peut plus s’infiltrer parce que, dans l’abîme je prophétise en

m’agrippant à Jésus-Christ ressuscité d’entre les morts pour que je puisse
ressurgir à la surface, en son corps et en son sang.

Je reviendrai de la mort à la vie avec le Sauveur qui est le Fils de Dieu.
Toutefois, si je dois passer par le purgatoire, mes os se désagrégeront ;

mon enveloppe charnelle et tout ce qu’elle contient ira avec la promesse
du Père.

La poussière que j’ai hébergée pendant des années, se reconstitue à l’état
naturel. Quant à mon esprit, il ne meurt pas.
J’aime l’émanation qui affecte mon odorat :

La peinture qui me transporte dans la nature, la pâte à modeler me
rappelant l’artiste qui modèle sa statue, la craie qui me fait voir des petites

filles jouer à la marelle, l’odeur des repas qui me monte aux narines.
J’adore spécialement le repas du Seigneur

et la parole de Dieu qui vivent et demeure en moi.
Mon Roi

Seigneur tout en frissons, je me prosterne à tes pieds.
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Je reconnais que tu es miséricordieux.
J’aime tes réprimandes paternelles qui me donnent force

et courage pour avancer et vouloir renaître.
Je te demande pardon d’avoir tardé, d’avoir aussi soif de toi.

En visitant l’approfondissement de mon existence,
je m’aperçois que mon esprit manque de cœur, de solidité.

Père, je suis une pèlerine, daigne bénir la route que j’emprunte,
accompagne-moi, Père Tout-Puissant dans les profondeurs de ma vie.

Je fais escale en premier lieu, face à un berceau.
J’éprouve un sentiment de calme dans un total apaisement.

Je m’imprègne de chansons pour m’endormir.
Merci Divin Créateur de me l’avoir donné, 
ce joli petit lit qu’est le ventre de ma mère.

Tu es celui qui choisit les intermédiaires, les personnes aptes
à te recevoir simplement. Tu sais que ta décision est bonne.

Le 19 janvier 1957, tu décides qu’une belle âme, une dame de la terre,
me met au monde sous ton regard.

Son corsage brodé est dans mes souvenirs. Il a été mon refuge pendant
un an. J’ai été nourrie de son sein jusqu’à l’arrivée d’un autre enfant que tu

as envoyé par ce « magnifique lit » qui t’a répondu dix fois « oui »
lors de son passage ici-bas.

Père, tu es juste, rachète-la par sa maternité.
Cette chair qui rend l’âme un peu plus chaque jour,

fait partie de mon existence.
Heureusement que ton amour est grand, Mon Dieu,

et que tu l’as installé au plus profond de mon essence.
Tu es ma source et je t’appartiens.

Bien que nous ayons une foi intense, nous pouvons laisser nos pensées
plonger dans la mysticité.

L’esprit du mal est si subtil qu’il a le pouvoir de nous guider vers une
mystification encore plus ingénieuse.
Nous sommes chanceux, la main de

Dieu est sur nous !
Je confirme que la chair est faible, qu’il peut y avoir des dérives

à tout moment de notre vie.
Il faut être vigilant dans nos actions.

Lorsque nous vivons avec Jésus-Christ, le malin est jaloux, il agit finement
en employant des subterfuges pour mieux nous détourner du Créateur.

Nous sommes tous pécheurs et nous ne devons pas nous laisser entraîner
par nos lumières personnelles qui font de notre orgueil un piège.

Ne nous attribuons pas des qualités, des mérites que nous n’avons pas.
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Nous voulons nous faire valoir, mais de quoi ?
Si nous n’avons pas le Christ à nos côtés, nous ne sommes rien…

Prier, supplier, demander avec insistance à Dieu de poser
son regard constamment sur nous.

Le prince de la paix nous a appris de quelle manière prier et aussi dit
de quelle façon venir à lui par nos jeûnes.

À notre demande, tant qu’il sera en nous, nous serons protégés.
Ayons une maîtrise qui s’accorde avec l’Éternel. C’est lui qui nous a donné

la connaissance et l’intelligence. Appliquons-nous intelligemment
à faire un travail sur nous.

Quand nous nous approchons davantage du Christ,
c’est à ce moment-là que nous nous sentons plus souillés.

Si nous voulons avancer, ne prenons pas les chemins sans issue,
il risquerait d’avoir de gros obstacles.

Jésus, toi notre Sauveur, notre Rédempteur, si nous devenons esclaves de
l’erreur, rachète-nous, c’est toi notre Libérateur.

À présent, je reconnais que je suis faite de chair et d’os. Cette faiblesse, qui
émane de moi, m’a éloigné de toi. Je me suis tournée contre ma volonté.

Inconsciemment, mon âme a pris possession du mysticisme.
Heureusement que tu es là et que tu répands ta lumière sur moi,

merci Seigneur.

Je fais apparaître ces écrits pour que le monde sache qu’il ne faut jamais se
détourner de Dieu, que c’est lui le véritable guide, le seul et vrai Dieu pour

l’éternité.
Je pose ici, une vision de l’orgueil suicidaire.

Proposer une méthode par le jeûne, suivi de relaxation et de méditation.
Être déterminant, libre, décideur à participer à ces séances

avec un état d’esprit positif.
Offrir un choix de position.

Debout, assis, allongé ou en tailleur.
Ne plus se faire du souci d’anxiété, de fatigue.

Contrôler sa tension nerveuse, bien d’étendre ses muscles et son esprit,
profiter de cet instant de détente pendant cinq minutes.

Dans la phase de méditation, faire apparaître sur l’écran de ses yeux, une
combinaison de couleurs et partir pour une évasion de l’esprit

accompagnée d’informations positives.
S’apaiser de la sensation d’angoisse et s’unir à l’idée qui traverse l’esprit.

Voilà ce qui en résulte lorsque nous perdons le fil de la conversation.
J’accorde ce que je suis à s’échapper pour une courte durée.

Maintenant
Je crois à une allusion transparente.
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Mon esprit se transpose.
Mon âme passe subtilement dans une transfiguration intraduisible.

Je suis physiquement translucide.
Mes pieds se posent sur une terre sableuse couleur arc-en-ciel.

Je marche sur un tapis douillet avec l’impression que derrière moi, arrive,
une foule de gens aux visages inaccoutumés. La route est longue, faite

d’une immense largeur qui mène à l’infini. Au loin, à l’horizon, j’aperçois
un ciel bleuté, rosacé, un peu jaunâtre.

Je ressens un petit vent frais dans les cheveux.
Une manifestation de tendresse s’installe dans ma personne.

Je me sens liée par des relations.
J’ouvre les yeux…

J’assiste au bleuissement du ciel dans toute sa splendeur et
savoureusement, je butine des paroles douces mélangées du parfum céleste

qui se déverse sur la terre.
Soudainement, une voix tonitruante se fit entendre. Elle est tellement

tonnante qu’elle devient insolite.
Les cieux s’illuminent très semblables à des éclairs et le mystère

s’éclaircit en m’envoyant des flashes…
Pareil à un savant très renommé, j’exprime avec force mes pensées, je

réfléchis sagement avec l’Esprit. Je médite mes sentiments respectueux
envers la Création en contrôlant mes réactions émotionnelles.

L’expression de joie me fait vivre la transformation de mon être, afin
d’accéder à la transfiguration de celui que j’aime.

Je me retourne, la foule n’existe plus.
Sept cascades écumeuses remplacent la terre.

Je confonds les nuages, les flocons, le brouillard.
 Y-a-t-il en permanence une neige légère dans le firmament ?
Un petit bout d’atome se décongèle, se pose sur mon visage,

pénètre mes pores et me purifie.
Je fusionne l’eau avec le feu et de la terre, je m’élève très haut.

Mon corps se réduit en particules fines et se mélange à d’autres éléments
pour constituer la vérité fondamentale.

Je me trouve seule au milieu des forces naturelles.
L’atmosphère est agréable.

L’air ambiant dans lequel je vis me satisfait pleinement.
Je me laisse atomiser paisiblement.

Toutefois, il ne me reste plus que les sens :
La vue, l’ouïe, l’odorat, le goût, le toucher,
la sensation de bien-être et ma raison d’être.

Je me transporte dans un autre lieu et je m’extasie.
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Je goûte à la révélation sensationnelle.
Je descends sept pénétrations d’esprit.

Que vois-je ?
Des gens, qui se complaisent dans ce contexte…

Je m’avance, vers eux, munie d’un tissu à la main. J’agite la toile en leur
disant :

« Non, Jésus-Christ n’y est pas, c’est purement mystique. »
Venez !

Lavons-nous à la source nouvelle, la providence est là.

Père ton merveilleux plan pour moi est un cadeau.
Ce don d’amour qui est d’écouter ta voix me satisfait pleinement.

La réflexion de ce que j’ai saisi, c’est :
De prendre le mot « facilité » puis assimiler des connaissances

et de se mettre à « déglutir » la genèse.

Je suis un être humain, libre, dans cette liberté, mon esprit a aussi le
pouvoir de choisir et t’entendre le Seigneur Jésus-Christ.

J’ai pris le Sauveur comme guide, je suis convaincue qu’il est à mes côtés.
C’est mon choix, un excellent choix.

J’ai l’âme vive, tellement pleine de vie qu’elle me pousse à agir.
Je suis animée par la passion de faire bouger les lettres

et de les emporter dans une discussion ou encore,
simplement de garder le sens caché du présent révélé.

Mon cœur conserve quelques signes alphabétiques, qui me sont interdits
d’énoncer et qui restent dans le temple, car ils ne m’appartiennent pas.

Aussi surprenant que cela paraisse, le morphème de « jardin »
est maintenu secret.

Ce minuscule élément me relie au supérieur.

La parole agit en traversant ma peau.
Ma nature change.

La couche sensible de mon être me fait déplacer avec l’esprit rapide.
Ce que je suis, je l’amène partout où je vais.

Je ne me promène jamais sans but précis.
Je dois exceller en effort intellectuel afin de parvenir à rentrer dans la

virginité de mon âme et à transcender cette chair affaiblie.
J’abandonne émotions et attachements pour prendre la paix et la joie de Jésus.

J’explose de bonheur en me donnant un nouveau corps, une nouvelle
dilatation profonde en installant l’ampleur de trois dimensions là

où siègent mes pensées.

Je ne suis pas imaginaire.
J’ai une forme, une physionomie.
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J’entends bien ou mal.
J’ai une aptitude à comprendre.

J’ai un modèle, j’ai également des traits communs avec quelqu’un.
Je discerne les saveurs.
Je sais expérimenter.

Appréciez l’élégance, le raffinement, reste à mes yeux un bon choix.
Ma sensibilité va vers l’art de combiner les sons.

Elle est belle la musique de l’Esprit !
J’aime le sens olfactif.

Je filtre des mots pour éliminer les grossièretés en laissant passer les
matières souillées, afin de les faire disparaître du répertoire.

Maintenant,
je me trouve dans la nuée d’odeurs agréables qui apportent le calme,

la détente, l’harmonie.
Ensuite

je me dirige vers l’arbuste du paradis. Ses petites fleurs blanches, au parfum
agréablement chaud, soulagent, guérissent, portent la paix.

Avant de franchir le seuil, mes pieds s’enfoncent dans les senteurs
balsamiques.

Je suis sensible à la terre végétale dégageant les anciens arômes orientaux.
Ce mélange de substances douces et suaves aromatisent l’atmosphère.

Ces senteurs boisées, épicées, ces puissantes plantes sucrées se mélangent
à ma nature, me montrant de nouveau trois éléments.

Mon esprit visite le secret du triangle.
Mes muscles s’étendent pour s’attacher à une des extrémités des couleurs

fondamentales : jaune, bleu, rouge.
Je suis dans un trièdre.

Ce secteur polyèdre est recouvert d’une couche fine de givre. J’ai le
sentiment que mon esprit traverse la « voûte cristalline. »

Je dois devoir affronter sans peur un certain nombre d’éléments me
permettant l’accès au tridimensionnel.

Je prends la forme triangulaire.
Je suis invitée à manger le repas Saint.

Je deviens silence…
Puis,

Je me transporte sur la terre pour partager, avec la continuité des apôtres, le
changement de la substance du pain et du vin, en celle du corps et du sang

de Jésus-Christ, dans…
L’Eucharistie.

Je vis avec eux, la transsubstantiation.
Les mots sont si importants.
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L’esprit est capable de voyager d’un lieu à un autre. La vigilance doit être
soutenue soigneusement, car l'intelligence peut aussi divaguer.

Je suis stupéfaite !
Mes cheveux s'ébouriffent en choisissant le mot « translation »

Parce que je m'aperçois que tout est en nous.
Librement, nous pouvons décider de faire travailler notre tempérament

selon notre désir d’aimer.
Intensément, sincèrement ou faiblement.

Depuis plus de 2000 ans, l'être humain qui croit en l'espérance, marque
son enfant du signe de la croix. C'est la continuation perpétuelle, car le

Fils de Dieu n'a pas de fin.
Moi, je m'injecte les mots qui doivent être exprimés

au moyen de la parole ou de l'écrit.
La création des lettres est pour l'homme.

Sa sensibilité s'éveille. Il est l'artisan de l'écriture.
Le son n'est pas un art nouveau, mais la connaissance de l'amour dans

l’œuvre divin.
Le muet s’exprime par des gestes, qui deviennent paroles

dans l'existence du silencieux.
Le concept employé à sa juste valeur, est artistiquement réussi.

Conseils, idées, images, tous s'engouffrent dans le texte. Ils seront avalés
rapidement et gloutonnement pour ensuite être assimilés par la pensée.

Pourquoi ne pas passer poétiquement à la digestion ?
C’est nous, les supports des expériences.

Le thème d'une conversation ou des réflexions bonnes ou mauvaises, nous
sommes les créateurs, les créatrices des sens.

Ici, j'utilise mon « je », pour partager ce que je ressens avec le monde
extérieur.

J'explique le fonctionnement de ma conscience libre en vous disant que le
sujet rime en pointant du doigt à celui qui comprend qu'il est lui-même une

œuvre mise en observation.
La coopération avec Dieu, fait qu'il n’y a pas de déficience, car l'entière

création est utilisée.
Le Seigneur est content de voir ses enfants progresser.

Nous sommes toutes des créatures divines, parce que nous sommes de
Dieu.

Vivons le don de l'intelligence !
Vivons le don de la connaissance !

Déglutissons la Genèse !

Pareil à l'abeille, butinons…
Entrons dans la troposphère.

Cette région de l'atmosphère, celle qui est plus proche de notre sol, d'où le
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plus souvent naissent les phénomènes météorologiques.
Continuons à butiner la stratosphère, là où croissent les températures.

Aventurons-nous à visiter l'altitude.
Observons les molécules d'ozone.

Combinons audacieusement le chlore avec un corps autre que l'oxygène.
Nous avons des choix pour exprimer notre savoir-faire

et mettre en valeur notre héritage.
Quelle déglutition !

N'avalons pas de travers nos actes, nos réflexes.
Assimilons notre bol alimentaire.

Que notre bouche estime tous les goûts qui nous sont présentés
et que notre œsophage accueille avec respect l'ingurgitation remarquable

de cette nourriture riche et universelle,
qui produit une impression agréable et considérable.

C'est l'aliment essentiel et apprécié par l'esprit.
Je suis déterminante dans mes propos.

Chaque action est décisive.
Je me mets en repos, pour que la tension de mon esprit diminue et je passe

à l'enchaînement ordonné, de fait qui se trouve dans mon cerveau.
Du processus de l'évolution de la connaissance acquise

dans le désir de l'homme jusqu’au mouvement progressif
par lequel les choses se transforment.

La maturité étant atteinte, l'esprit devient concret.
Évoluer, progresser, développer, est l'avenir

et le perfectionnement du genre humain.
Je suis persuadée que je reçois une autre nature,
si différente de ce qui est extérieure au monde.
Toutefois, lorsque ma conscience me dépasse,

je jette sur le papier ce que j'ai dans la tête.
Dans mes moments de faiblesse, mon « je » se vois introduire dans mes
veines du sang de l’Amour ou il préfère simplement pratiquer une auto

transfusion à chaque fois qu'il y a la possibilité, car le donneur est si
compatible avec le receveur, à condition qu'il soit agréé

pour ne pas rejeter les liens du sang.
Néanmoins,

je parais extrêmement petite face à la domination souveraine.
Je continue à être la chair pulvérulente en attendant le jour

où je serai ramenée de la mort à la vie.
Merci, mon Dieu, mon Roi, pour l'espérance qui vit en moi

et en qui je crois vigoureusement.
Révérencieuse, je m'incline devant cette royauté digne d'admiration.

La renaissance ventile mon esprit et me conduit à remplir une autre mission.

67



De manière régulière, mon cerveau s'organise, figure ma pensée par l'écriture.
Cela m'arrive constamment, c'est inéluctable.

J'obéis à ma conscience lorsqu'elle n’a rien à se reprocher. Elle m'envoie
l'inspiration et consciencieusement, je remplis mon devoir en sanctionnant

pour autoriser les bons actes.
Cette force se met en place sans mon intervention, je ne peux l'éviter.

Le cancer qui ronge et qui n'arrive plus à être maîtrisé oui ou non, peut
être une parfaite comparaison.

L'énergie a toujours une particule de responsabilité dans sa manifestation.
Au cours de la création, l'être humain a été mis à égalité.

Il n'y a pas de plus grand ni de plus petit.
S'il désire en toute liberté ouvrir son cœur, Jésus-Christ lui montrera la

grandeur
d'âme de l'enfant de Dieu pour qu’il devienne compatible avec la vérité.

Si nous faisons appel à la collaboration de chacun, le retentissement
planétaire devient précautionneusement la bonne nouvelle de la détermination

de la vitalité qui est composée par un assemblage d'éléments préfabriqués.
La patience réunit le fragment pour reconstituer le « puzzle » qui est

l'image de l'Amour.
Le jour où Dieu a remis à Moïse les tables de la Loi, la Parole n'a pas fini

de germer sur la planète.
Face à la véracité de l'existence, je vois le tissu membraneux qui tapisse

les organes du vivant prendre une nouvelle forme.
Une filiation d'idée filtre l'esprit vide.

Sans doute, ressentirai-je l’absence qui reste malgré tout, un sentiment.
La sensation n’est pas rien parce qu'elle peut-être quelque chose, la

tendresse, le respect, la dévotion…
Commencer par un mot et ne jamais s'arrêter de s'exprimer, c'est prendre

l’espérance pour attendre, mettre sa confiance tout en espérant Dieu.

Le rêve se réalise.
La pensée humaine met en œuvre des moyens importants.

L'âme est si incompréhensible que nous pouvons toutes les nuits faire les
mêmes songes.

L'esprit peut s’abandonner à n'importe quelle image.
Nous avons la capacité de nous tirer du sommeil

et de faire renaître le rêve qui devient réalité.
Après une interruption plus ou moins longue de mes écrits, mon cœur entre

en silence pour mieux comprendre ce que veut dire : « Être créé 
à l'image et à la ressemblance de Dieu. »

Je me penche sur une curieuse façon d'agir et de penser.
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De manière habituelle, particulière ou passagère, j'examine avec
précaution ce qui a été réduit en poudre.

Dans le noir de l'histoire, vient s'ajouter la progression qui donnera
naissance au développement afin de permettre à la connaissance

fragmentaire de devenir plus grande, plus intense.
Si je ne refuse pas le bonheur paradisiaque, je marcherai en criant dans les
ténèbres pour rencontrer le vrai Dieu et appartenir au temps présent qui a

toujours été modelé, modifié, mais qui dure, qui se répète de façon
constante et qui demeure en vie dans son grand éclat de lumière.

Spontanément
De l'enfant que je suis, surgit l'amour.
Rien ne vient troubler cet état heureux.

Mon esprit entre dans la ligne de « l'arc » qui est signe de miséricorde, les
arrhes de l'alliance qui me conduisent vers les sources chaudes où je suis
orientée pour l'entretien de spiritualité où m'attend l'or purifié au feu, afin

d'atteindre le secret du « sceau ».
En attente de ce jour, je nage dans le bonheur d'assurer la croissance des mots.

Je les entends formuler mon état d'âme.
En ouvrant la vérité de ma vie, je me suis enrichie.

Ma fortune est tellement importante que je la
partage.

Il y aura un « nouveau riche ».
En général, tout se répète.

Les lieux peuvent être différents.
L'enchaînement est comme le déluge sans limites

avec les remarques identiques.
La totalité de ce que l'humain entreprend, de son savoir, de son intelligence

et,
par ses actes, il se juge en condamnant sa propre personne.

Lorsqu'il choisit la mort, il cesse d'être.
La conscience morale d’aujourd'hui nous fait croire que tout est normal

comme si que la vie manque de couleur, qu'elle a besoin de subir des
retouches.

La valeur de vérité se manifeste à travers le labeur qui ne s'effectue plus
dans la peine. Le jardin n'est aucunement soigné pour que l'arbre de vie

continue à vivre.
Le manque de reconnaissance peut avoir une influence décisive sur le destin.

La destinée, est qu’au commencement
De son lieu Saint, Dieu parle avec ceux qui l'entourent.

Il partage avec eux son projet qui est de faire apparaître sur une planète,
des êtres humains qui seront intelligents, autoritaires, afin de soumettre la

terre. À la base, ils se nourriront, dit l’Éternel, exclusivement des sels
minéraux et du gaz carbonique dissous dans l'eau, l'air et le sol ; ensuite,

la chair animale viendra s'ajouter à leur alimentation jusqu'à la
merveilleuse



situation où ils vivront en paix.
Hommes et bêtes ne se dévoreront plus.

Leurs rôles sont ambigus…

Le déroulement de la création se répète tous les jours.
En accueillant la compassion et l’amour, aucune perte de l'illusion ne

s'installera, car la parole de Dieu est stimulante et la manière dont
s'exprime l'activité de l'esprit n'est donnée qu'à l'homme.

J’ai des réponses parfois évasives.
Les éléments qui ont été mis en ma possession sont traités.

Les données sont sélectionnées, enregistrées
et gardées en conservation dans mon intérieur.

Certains s'autorisent à sortir du siège pour proliférer.
Exceptionnellement à travers mon esprit extrasensible, je vis une paisible

existence en m'accordant le droit de m'extraire d'un lieu.
Je m'exténue pour m'exiler du méchant.

De cet épuisement ressurgit une exultation débordante.
Pour certains, le mot Dieu ne veut rien dire…

Un léger frisson se pose sur mon corps, puis visite mes entrailles.
Je m'abandonne en laissant ma boîte crânienne expurger tout ce qui n'est

pas conforme à la moralité pour que la voix de la sagesse
me fasse muer de voix.

Je suis perplexe face à l'énigme trop difficile à résoudre…
Nous sommes les outils du Créateur.

Il nous a malaxés à l'aide de ses mains pour nous façonner et nous
pulvériser de manière symphonique, en stabilisant les couleurs.

Le mystère est un ouvrage d'art.
Le secret nous sera susurré lorsque notre esprit renaîtra et découvrira

l'auréole qui ceint la tête du Christ.
En respectant la liberté de chacun de nous, ces lettres, DIEU, me

conduisent sur le chemin de la vie éternelle.
J'ai le besoin compulsif d'absorber cette substance de vérité.

La force intérieure qui m'habite me permet de me rattacher à ma vie pour que
mon âme puisse être entièrement soumise à la reproduction de la Croix.

Ce gibet sur lequel Jésus-Christ fut crucifié pour nous ramener de la mort à
la vie, me fait entrer dans une croyance solide.

Sincèrement, je vis le respect, le sentiment d'amour tout en restant en
connexion constante avec celui que j'aime.

L'attachement à l'Amour me donne la faculté de comprendre ce
que je suis venue faire sur terre.
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En ce qui concerne le mystère, le silence qui entoure le trésor garde caché
le secret qui ne peut être divulgué…

Rien n'est impossible à Dieu.
Bang !

L'explosion de l'indivisibilité se mélange à la nature apte
à développer l'amour exprimable, afin que notre fonction respiratoire

s'expire pour revenir à la vie.

Toutes ces richesses me reconduisent dans le temps
de la germination de mon âme.

Le chemin est ouvert, à tout et à tous.
Gloire à Dieu !

Dès mon plus jeune âge, je me nourris de l'idée que j'ai pu me faire.
Mon esprit a emmagasiné la création la plus belle.
Celle : « D'Adam et Ève. »
L'origine du masculin et du féminin reste le tableau magnifiquement

expliqué.
La profondeur de ce que je suis, me conseille de garder l'image de la

« côte d'Adam » et de faire surgir le mystère, de la formation de la femme
qui est plus profonde de ce que je pense.

De cette phrase je n'associe pas les mots : « Descendre du singe » pour
ne pas tuméfier mon corps jusqu'à la déflagration.

Lorsqu'une difficulté s'impose, je choisis de ne pas agglutiner les
lettres de l'alphabet sans pour autant les abhorrer.

J'ai une passion pour les mots…
J'ai la possibilité d'utiliser les connaissances qui peuvent être

seulement le fruit de mes sensations…
Je me donne le  droit  de  faire  des comparaisons  en ornant  un texte

d'images ou de métaphores ou encore, de  me donner la permission de
sensibiliser l'écriture et de la rendre poétique.

Quand je suis fidèle à l'amour de Dieu, mon cœur entend sa voix
tonnante qui me fait entrer dans le silence.

La réalité me rappelle que nous avons été rachetés par le sang du Fils
de Dieu.

Nous devons nous prosterner devant notre Maître, notre Roi.
Lorsque nous cheminons, nous rencontrons la promesse délicieuse de

l'Éternel.
Le fait de dire :
« Écoute-nous Seigneur, est le début de la confiance, de l'espoir, de

quelque chose qui existe. »
Nous pouvons exprimer nos vrais sentiments et laisser jaillir notre état

d'être.
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L'amour. 

Dieu m'aide à persévérer dans la prière.
Sa présence fortifie mon âme, me redonne le courage d’avancer.
Dès que je suis faible, je m'imprègne des rayons qui sortent du cœur de

Jésus.
Je ne comprenais rien à la physionomie de la Bible.
Tous ces événements…
La masse de texte, de récits trop élevés pour la petitesse que je suis,

dépasse mon entendement.
Donc,
j'ai classé ces écrits dans une catégorie de livres pour les prêtres.
C'était une affaire réglée, un dossier fermé.
Puis un jour, dans mes prières, j'ai demandé à Dieu d'ouvrir mon

intelligence pour que je puisse comprendre l'écriture-sainte.
Quelques années plus tard…

Je n'ai pas vu venir…

Je me sens différente.
Je suis en quête de floraison, d'épanouissement.
Si notre esprit prie en vérité, nous accueillons Jésus-Christ qui nous

ventile cette demande profonde pour que le livre Saint soit écrit
entièrement dans notre cœur

À nous de l'ouvrir…

Devenons de grands enfants censés d'être conscients de ce que nous
entreprenons.

Autorisons-nous à avoir l'esprit perspicace.
Notre conduite  raisonnable sera récompensée  par  l'omniprésence de

l'Éternel.
Nous avons reçu un très beau cadeau de l'autorité absolue, qui est le

temps de la réflexion.
Nous devons rafraîchir notre mémoire et se faire un retour de la pensée

pour nous permettre de demander la réparation de nos offenses afin de
sortir indemne de toute contagion du mal.

N'écoutons pas celui qui veut nous tuer dans notre âme.
Demandons pardon, pour les mots d’aujourd'hui qui perdent tout bon sens.
Faisons pénitence pour nos idées floues,  perverses et  aussi  pour les

confusions du langage.
Heureusement que nous sommes rattrapés par les traditions qui se

perpétuent.
Ce qui justifie l'existence du Tout-Puissant, en tous lieux.
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Notre temple est fondé sur des bases solides, car nous sommes 
déjà marqués du signe du Christ.

L'Amour, fait que nous pouvons donner le goût que nous voulons à 
la nourriture de l'esprit.

Chacun apprécie l'hostie et trouve son arôme personnel.
La réputation du « parfum » n'est plus à se faire parce qu'elle est de

grande qualité.
Sa substance est d'une efficacité sans ombre.
Le repas de l'Amour est d’une excellence tolérance et d'une parfaite

innocuité.
Alimentons-nous de la véritable nourriture.
L'eau de la vie que nous recevons gratuitement développe une 

revitalisation intense de notre organisme.
Buvons au sang et mangeons au corps de Jésus-Christ le 1er Ressuscité

d'entre les morts, pour que nos pensées ne partent pas à la dérive.
Nul ne peut effacer les paroles du Seigneur !
Il est le pain vivant descendu du ciel.
Nous devons nous respecter les uns les autres tout en suivant les 

enseignements reçus par les apôtres.
Nous sommes tous enfants d’un même Père qui seront comblés d'un 
même amour.

Nous formerons un seul troupeau là où il n'y aura qu'un berger.
Nous devons pour cela consolider le lien de solidarité et d'amitié entre

nous.

Jésus, tu nous as dit :
« Je suis avec vous tous les jours de votre vie jusqu'à la fin des temps. »
Frères et sœurs de la terre,
que notre oui soit sincère en disant :
« Je crois que nous sommes appelés à devenir parfait comme le Père 

des cieux est PARFAIT. »

L'humain ne cessera pas d'être utile puisqu'il existe. 
Le choix est à faire entre la réussite et l'échec.
Quel que soit l'état : végétal ou autre, avec ou sans faculté de penser, la

cellule résultante, la fécondation reste à suivre.
Je me suis mise à explorer ma propre glaire en m'empêtrant un peu pour

mieux ressurgir.
J'entre en décomposition…
Je visite la production de la désagrégation pour ensuite comprendre la

transformation des molécules afin de me permettre de reprendre la position
« d'œuf ».
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Je redeviens vie avant de choisir entre « l'acceptation » et « l'aberration »
Je me plonge dans le retour à l'altération profonde jusqu'à rencontrer la

minéralisation.
Selon l'intensité de la matière, je remonte à la surface s u r  l a q u e l l e  
j'expulse« l'avorton. »

La concentration se fera sur la vie qui s'opposera à l'autre vie, sans pour
autant me mettre dans une contrariété embarrassante.

Je suis en face de la Création.
Guidée par  mon esprit  qui  me permet  de croire  fermement en mes

sentiments,  ma  pensée  m'interdit  d'extraire  les  vraies  connaissances  qui
vivent en moi.

Je n'impose pas mes idées.
Plusieurs phrases du creux de mon cœur sont dites avec certitude.
Ces remontées de lettres appartiennent à mon opinion.
Je ne fais que vous invitez à un festin. 
Nous sommes libres.
Nous ne sommes pas obligés à faire…

ou
à subir…
Chaque écrit a un auteur qui est responsable de sa publication.

Nous pouvons nous retrouver dans chacun d'eux, pourquoi pas ? 
Cependant, la personne reste malgré tout à l'origine de ses pensées.
J'obéis à ma conscience en disant que si le « mot »...
Éternel 
Créateur 
Tout-Puissant
Être-Suprême
Je Suis
Dieu
Père
Fils
Saint-Esprit
Trinité

Dérange…
La vie échouera avant d'atteindre son plein développement sans cause

inconnue valable.
C'est ce qui explique… Le MYSTÈRE…

Merci

La création

Le sujet du dessein divin qui met en place toute une liste avec des
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Interprètes, dont lui seul, le Créateur, établit à l'avance le projet de chacun.
Il  prévoit  l'amélioration  des  connaissances,  le  changement  de  toute

situation ainsi que le détournement de l'être humain pour qu'il ne se fasse
pas capturer et dévorer par la bête.

La puissance du bien doit proliférer sur le mal en ayant une promptitude
pareille à l'éclair.

L'homme a l’esprit vif et rapide.
Il a la capacité à comprendre tant qu'il ne se perd pas dans les détails.

Aujourd’hui,
je remercie le Seigneur.
J’ai reçu l'art de converser avec celui qui occupe mes pensées.
Tous ces mots qui viennent  l'un après l'autre m'envahir  de paix,  de

silence… Sont une production de richesse pour la créature que je suis.
La méthode de faire naître mes lettres est un trésor de la réalité qui

résulte de mon état.
Mon âme est le siège d'une intense activité d'où les matières premières

sont transformées et passent en produits finis, où naissent les fruits de mon
cœur.

J’arrive à goûter l'esthésie du souffle de mon esprit !
Cette sensibilité fait revenir à ma mémoire que l'œuvre Divin est une

valeur sûre.
J'analyse toutes ces orientations dans lesquelles se fait un mouvement

et je vis ma raison d'être en donnant un sens à chaque mot, à chaque action.
Je félicite le travail de mon système nerveux lorsqu'il s'approprie

l'élément alphabétique ESTHÈTE pour approfondir encore plus sa nature
intime qui est l'essentiel de son existence.

J'attache tellement d’importance à Dieu Créateur que je prends plaisir à
tout examiner jusqu'au jour du grand jour de la rencontre avec le Père à qui
je dois ma vie à qui je remercie pour le rôle magnifique qui m'a été donné
sur terre.

Contribuer à peupler la planète en coopérant avec l'Amour pour donner
l'amour.

Je me fais un petit examen de conscience de ma propre conduite.

En réalité

J'existe effectivement.
Je ne suis ni image ni rêve.
Dieu n’est pas un personnage fictif parce qu'il est réel et notre existence

le prouve incontestablement.

J'ai un grand désir de purification…
Je me dépêtre  de mes soucis en me débarrassant de tout mal qui
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m'empêche d'avancer et en laissant mon esprit libre de choisir de se mettre 
sous la dépendance de Dieu.

Vous qui êtes mes frères et sœurs !
Lorsque...
Nous tous avons besoin de conseil, d'assurance et d'amour, tournons- 

nous vers l'Éternel.
Sollicitons de l'aide ! 
Appelons au secours !
Supplions le tout-puissant dans nos prières et nos conversations !
Ressentir la présence réelle et constante de Jésus dans notre esprit est

un sublime-cadeau.
Le Seigneur nous donne du temps pour  modifier notre  état  et  nous

préparer pour le voyage futur ou maintenant. Le trajet pourrait être long ou
tout simplement plus court que ce que nous pensons.

Prenons au sérieux l’invitation de notre Père en autorisant notre esprit à
se transformer à son image.

Regrettons douloureusement nos erreurs, nos fautes.
Repentons-nous tous les jours pour ressusciter tous les jours avec le

Christ Sauveur.
Demandons tendrement et en vérité pardon afin de devenir le pardon

de Dieu.
Nous avons besoin d'entendre, de voir.
Laissons le « non » de côté, faisons jaillir le « oui »
Nous deviendrons silence et nous trouverons la paix dans le silence du

mystère.
Chaque être humain est libre de diriger ses pensées où il le désire…

Dans la beauté de la création, je me suis abreuvée de pleins de mots.
C’est une grande grâce !

J'espère de tout cœur, que comme moi en explorant votre personnalité,
votre « test de paternité » vous conduira vers votre VRAI PÈRE.

Je remercie mon Père des Cieux.
Je suis heureuse d'avoir écrit tous ces mots.

Parmi tant d'autres, un enfant de Dieu et

JE LE SUIS.
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Conclusion

Lorsque nous sommes enfants, nous vivons puérilement.
L'immaturité nous conduit au paradis sur terre.
Justement, à cause de cette vision de vie, nous devons laisser 

Dieu habiter chez nous constamment.
Ceux qui ont le cœur pur doivent être sous la protection du Divin

Créateur pour que l'esprit malin ne vienne pas troubler la manie innocente.
Intellectuellement, nous pensons avoir acquis une intelligence

supérieurement douée et c'est ainsi, qu’involontairement l'orgueil vient
s'incruster dans notre esprit en nous faisant perdre notre dignité.

L'être humain tant qu'il vivra ici-bas aura une conduite, un train de vie
avec pour objectif : S'installer confortablement dans une adaptation totale
et jouir de l'existence à sa guise. Il prend plaisir à profiter des repas
somptueux, de vivre dans une ambiance festive en voulant se sauver à tout
prix et porter très haut les éléments de richesse et de la puissance.

En côtoyant celui qui est semblable à lui, il devient dirigeant de la
planète.
Une association de personnes qui gouvernent un pays en restant à part

dans leur propre monde. Leur but, c'est de festoyer éternellement.
Hélas !
La gloire de l'orgueilleux ne s’éternisera pas.
Tant qu'il n'acquerra pas les qualités essentielles de sa véritable nature,

de façon fine, il se détruira à chaque recyclage.
L'homme est responsable de ses pièges.
Le jour viendra où la vérité dans toute sa conformité se tiendra debout

face à cette multitude de faiblesses et que l'humanité se repliera dans son
« cocon » pour s'isoler de ce monde extérieur pour en sortir avec force et
soudaineté.

Cet éclatement est une victoire spectaculaire.
L'être vivant reconnaît enfin d'où il vient et où il va.
Il se dirige vers la lumière.
Il accueille notre Seigneur Jésus-Christ, dans sa Puissance et sa Gloire.
Lorsque cela arrivera, nous pourrons dire : « les mains se donnent les
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mains pour entrer dans la vie qui conduit au Père ». Alléluia !

Tu es trois fois Saint, Seigneur !
Tu es à la tête de toutes les choses. C'est toi le Créateur. Tu es le Tout-

Puissant. Tu n'effaces pas tes paroles, tu n'interviens pas dans notre
décision parce que tu nous aimes. Tu nous as créés à ta ressemblance. Tu
nous as donné la connaissance et l'intelligence.

Pendant notre séjour sur terre, nous devenons inventeurs de sujets
embrouillés et nous confrontons notre propre examen de conscience dans
lequel nous nous englobons.

Nous nous fermons les portes solidement.
Il nous manque de l'attention, de l'éveil.
Comme l'enfant prodigue, nous retournerons à la maison de notre Père.
Les mains ouvertes devant Dieu, que reste-t-il de nous ?
Alors qu'il suffisait d'aimer.

J'ai un désir intense de vivre momentanément un souhait pour les
générations sans interruption.

Ici, je mets l'homme au masculin.
Comme son image se rapproche de la nature divine, il me semble bon

d'en parler.
Je vis l'instant présent avec un esprit positif.
Sur une terre chaotique, arrive le souffle.
Dans  ce  désert,  apparaît  soudainement  la  végétation,  suivit  d'un

homme, qui se met debout, les yeux levés vers le ciel. Son visage n'est pas
inquiet, plutôt  serein,  il  se  plaît  dans  sa  contemplation  qui  marque  la
tranquillité de son esprit. Il sait que le tout-puissant peut ouvrir les fenêtres
des cieux à des occasions opportunes.

Le vivant jouit de ce lieu de délice. Il doit le cultiver, car il a été tiré du
sol. Son devoir est d’en prendre soin de cette terre.

Il est le maître du paradis et en dispose à son gré.
L’existence humaine que Dieu envoie sur cette belle planète saisit le

sens du sol, qui lui-même obéit au Créateur en produisant abondamment.
L’admiration de l’enfant de la vie est remarquable face à l’arbre

Éternel qui est l’immortalité de son âme. C’est une comparaison que je me
permets de faire avec la créature qui trouve grâce aux yeux du Seigneur à
cause de son obéissance et de son cœur pur.

Le choix du Seigneur est amour en privilégiant cette création végétale.
Le gamin avec un jeune caractère ne se sépare pas de son Père, il

partage avec lui ses secrets les plus intimes.
Dieu sait que son œuvre a besoin de plein d’énergie qui lui est

nécessaire pour labourer et bien entretenir le jardin d’Éden.
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L'homme à l'esprit intelligent est courageux, respectueux.
Il se repose le 7e jour pour reprendre haleine tout en observant dans le 

silence.
Après avoir atteint une certaine maturité, Dieu pense qu'il faut un

complément à cet enfant de l'Amour
Une maison vide ? Non !
Il lui offre une compagne pour former un tout harmonieux.
Il lui donne une femme.
Il les unit afin de fonder une grande famille.
Attache-toi amoureusement à elle, lui dit-il et par votre

complémentarité, partagez vos valeurs. Épousez-vous dans l'indissolubilité
du mariage.

L'Éternel les bénit en les unissant à égalité à cause de leur nature.
Le masculin est rempli et déborde de tendresse devant sa belle.
Le chef de famille doit être un modèle pour sa descendance future.
Dieu donne à l'homme un ordre pour conformer sa conduite. Il faut

qu'il soit en accord complet dans une adaptation totale. Il ne doit pas
transgresser le commandement Divin.

À l'égard de sa femme il agit galamment. Ils sont heureux dans le
« paradis ». L'être humain doit s’autonomiser en respectant les décrets
demandés par celui qui est au-dessus de lui.

C’est le face-à-face avec sa propre personne.
Comme tous les mots, « l'inimitié » s'est fait une place.
Il ne chôme pas.
Son attention va vers la « féminité » qui lui paraît impressionnable. Il

se dit que l'interdiction a été donnée avant à son compagnon, c'est elle qui
tombera la première. Elle sera influencée à cause de la faiblesse de son
esprit. Il en tire profit.

La transgression de l'ordre Divin, l'homme et la femme s'en
affranchissent par la désobéissance.

Ils se disent :
« Nous sommes capables de tout. »
Par leur acte, le bon rapport avec le Créateur est rompu.
À présent, ils peuvent discerner une chose d’une autre. C'est ainsi

qu'ils acquièrent la connaissance qu'ils ne possédaient pas lorsqu'ils étaient
innocents.

Après avoir été chassés de l'arbre de vie, le labeur pour eux se fera dans
la peine.

Le malin va être leur pire ennemi…
IL s'opposera à la descendance de la femme, car elle a été choisie pour

la maternité.
Or, le Seigneur est grand et miséricordieux !
Il prévoit autre chose pour le couple.
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Seul le serpent est frappé de malédiction.
Pour le Créateur, ses enfants restent des victimes, des êtres fragiles.
Il s’avère 
Que le Père
Peut aussi 
Être sévère.
Il distingue celui ou celle qui a besoin le plus d'affection pour lui donner

un peu de son temps et surtout lui apprendre comment aimer en vérité.
Le maître est dominant sans être orgueilleux. C'est aussi pour cette

raison qu'il a maudit le sol, non l'homme.
La Puissance Divine aime sa création. Il réconcilie l'univers entier avec

lui par son Fils et envoie sa lumière pour donner accès à la vie éternelle.
Adam a été couvert d'un vêtement par le Seigneur.
Puis après avoir fait un grand nettoyage, le Roi revêt ses créatures du

Salut.
Nous pouvons dire merci, nous sommes sauvés ! 
Mes garçons, restez juste pendant votre génération ! 
Marchez avec Dieu !
Vous qui êtes baptisés, ne soyez pas les « receleurs » du mal commis

par les hommes.
Le menteur aime déclencher les hostilités entre les frères et sœurs. Il

est content quand votre vie devient défavorable et son plaisir est de
regarder des adversaires s’entre-tuer.  Comme il aime l'antipathie,
n'acceptez pas l’héritage d'un terrain possédant un gouffre, mais devenez
propriétaire du terrain salubre. Vous aurez moins de peine à le travailler.

Autorisez la vérité qui habite en vous d'agir !
Le commandant d'un navire ne laisse pas couler son bateau. Ce serait

dérisoire (pour lui)
Si vous êtes célibataire, ne vous lassez pas.
Dieu sait ce qui est bon pour vous.
Que vous soyez serveur dans un café ou dans un restaurant ou garçon

de bureau, ne soyez pas victimes de la puissance hostile de ce monde.
Pour ceux qui ont été choisis afin de peupler la terre, ne vous laissez

pas fasciner par la tentation et la chute. Fourberie, mensonge, jalousie !
Brûlez-les dans le feu ardent.

Ce que j’aime chez vous « les masculins »,
lorsque vous êtes au labeur, vous ne vous arrêtez pas pour manger, vous

êtes si préoccupés, c'est comme si que vous n'aviez jamais quitté le sol.
Vous ne craignez pas la pluie qui tombe sur votre chevelure. Si votre

coiffure se défait, vous n'attachez pas d'importance. Vous êtes tellement
naturels !
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Voilà ce que j’apprécie en vous, c’est ce comportement de grand 
homme terrestre. Aujourd’hui, vous connaissez le Christ. Signez-vous !

Faites le signe de la croix, bénissez votre repas avec Dieu. Partagez-
vous les responsabilités dans le couple. Soyez courageux !

Sauvegardez le commandement de Jésus-Christ : « Aimez-vous les uns
les autres comme je vous ai aimés. »

Attendez la résurrection des morts et le monde à venir qui est :
« La vie éternelle. »

Mummy-Blue.
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Dédicace

Source de vie et de joie, le cœur de l’homme est le lieu sacré où Dieu vit
en familiarité.

C’est un jardin fertile et exceptionnel.
De ce siège, naît l’espoir pour les enfants de ma participation.
De cet intérieur profond, apparaît l’envie de les voir s’épanouir pour

annoncer la parole, en leur souhaitant une existence de sourire.
Le muscle oculomoteur de mon œil se prépare.
Que vois-je ?
Un livre rempli de louanges.
Un appareil qui prend des photos de petits cristaux.
Une fillette qui court vers un serviteur avec dans ses mains, un message.

Je pose des traces de paroles mémorables à mes petites 
filles.

Lilou-Maëlie 
Christal-Lyn 
Gloria-
Évangéline

À mes petits-fils, l’héritage de trois mots.Courage
Force 
Amour

Mummy-Blue

Lis… Loue… pour ton Dieu.

Entre deux filaos est suspendu un hamac fabriqué avec des feuilles de 
cocotiers.
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Le drôle de lit est occupé par un joli corail qui devient tout rouge à la nuit 
tombante.

La mystérieuse coquillette est née d’une étoile câline et d'un soleil
radieux.

Elle a l'esprit imaginatif !
Elle prend du plaisir à faire des filets pour la pêche, en rassemblant

maille par maille et en inventant des petits lits de formes différentes
Élégante, belle, tantôt coquille, tantôt oiseau, elle voyage dans tout

l’univers.
De sa bouche sortent des paroles louangeuses. 
Elle lit, elle loue.
Le nom que Dieu a choisi pour sa créature si fragile est méritant.
Elle s'appelle.
Lilou-Maëlie.
Paisiblement, elle rêvasse au soleil quand soudainement, elle entend la

voix de sa Mummy-Blue, ce qui l'oblige à sortir de ses rêveries.
C'est une enfant charmante, serviable, intelligente.
Va, ma princesse !
Envole-toi de la même façon que l'hirondelle de mer.
Emporte avec toi une fleur de lys pour offrir à ton Roi, puis, invite

Jésus-Christ à pêcher les poissons avec toi.
Ta barque est là, il faut la préparer en l'ornant de lotus blanc et bleu.

Il paraît que les nénuphars s'ouvrent secrètement alors, devance-les.
Pour l'offrande, tu dois être la plus belle.
Regarde au loin sur le sable, il y a des tentes abandonnées par leurs

propriétaires qui se dorent au soleil.
Va à l'aventure !
Explore tous les petits endroits que la plage t'offre, ramène des coquillages

de toute espèce : étoiles de mer, coquilles Saint-Jacques et autres…
Ensuite, reviens sous les arbres.
Prends un panier, remplis le de fleurs non-identiques. Cueille les plus

beaux becs d’oiseaux, les magnifiques langues de feu  ; n'oublie pas le
corail rose et rouge, c'est si magique lorsqu'elles sont mélangées les plantes
de cette belle île qu'est la Réunion.

Tu dois t'habiller correctement pour accueillir le prince céleste.
Pose des hibiscus dans tes cheveux bouclés.
Mets à ton cou une couronne de pluie d'or.
Tu relèveras ta robe faite de tissu froissé d’un petit gilet à plumage blanc

pareil à une colombe.
Il faudra te mettre aux pieds, les sandales de feuilles de bananiers

séchées que passionnément, tu as travaillées avec tes mains.
Oh !
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Je m'aperçois que sur ta peau, de couleur noisette, brillent des yeux qui
ressemblent à ceux d'un paille-en-queue.

Tu as hâte de rencontrer l'Éternel Père.
Il sait tout de toi, c'est lui qui t'a créée.
Fais-toi belle !
Aie bonne mine !
Nourris-toi de lait et de miel, obéis, écoute la voix du Seigneur. 

Présente-lui un gâteau, tu sais si bien faire un mariage de fruits.
Marie la pomme d'amour avec la passiflore, monte ta chantilly et laisse

apparaître quelques marrons glacés à la surface.
Tu es tellement douée !
Imagine que tu travailles dans un cirque, que tu apprivoises et que tu 
domptes ton cœur.

Offre à la  V i e r g e  Marie un bouquet de roses, symbole de 
beauté et d’amour.

Entends-tu la voix de Dieu ?
Il est là en toi.
Ne laisse pas tomber les fleurs qui sont sur ta tête, garde-les bien 
précieusement, c'est à cause des anges qui tournent autour du Roi.

De tes boucles, s’échappe la rosée du matin. Tu es prête à adorer 
l'Amour.

Chante des louanges !
Lis pour le Seigneur !
Loue pour la Puissance et la Gloire !

Lilou, tu es enfant de Dieu.
Aime comme Jésus t’aime.
Et,
Éternellement,

Lis-Loue
Pour ton Dieu d’Amour.

Mummy-blue.

Pleinement en Christ.
Sous un ciel orangé, le soleil disparaît à l’horizon. Providentiellement,
une jeune pucelle se pointe sur la plante des pieds. Gracieuse, elle est 
fabuleusement agréable à regarder.
Coiffée d’un joli chapeau blanc, son magnifique visage sourit à la

lumière qui se retire tout doucement.



Elle jouit d’un immense bonheur. Tellement grand que, fougueusement, 
elle tend ses mains vers le ciel en exaltant joyeusement avec passion pour 
son Roi.
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Sa robe de dentelle est d'une telle rareté qui au contact du vent fait
entendre un bruit mystérieusement fascinant donnant le pouvoir d’inviter
tous les animaux à se coucher devant l'innocence de l'enfant.

Elle a l'œil et l'esprit observateur.
Toutes les paroles sortantes de sa bouche doivent être dites de façon claire.
Explicitement avec la conscience en paix, son âme installe sur sa face

une mine resplendissante.
Ses yeux brillent vivement et se tournent vers son Père. Sereine, elle

l'accueille, elle s'entretient avec lui.
D'un air soumis, elle lui parle et s'exprime aussi par des gestes.
Ils se partagent les sentiments sans agitation.
L'être inoffensif saisit le sens de la parole avec amour.
Elle est extrêmement amoureuse de son bien-aimé.
Sa grandeur d'âme dégage une servilité remarquable devant son bon

Prince.
Dès qu'elle rencontre Jésus-Christ, son visage se transfigure.
Le Sauveur fertilise la pucelle.
Particulièrement, chaque particule de son existence est fécondable. 
Elle devient fécondatrice universelle.
De ce jardin d'enfants, celle que Dieu a choisie danse sur les feuilles

mortes qui tourbillonnent au vent.
Elle renaît à l'espérance.
Elle est fine, éblouissante, elle porte une crinoline satinée de couleur beige.
Sous ce jupon bouffant maintenu par des baleines souples, nous 

découvrons ses chaussures perlées qui se pointent vers le sol humide de 
rosée.

Elle s'abandonne entièrement à l'Aimé-Divin en lui donnant un présent.
L'offrande de son cœur !
Tout son amour se cristallise sur lui.
La belle, atomise son corps tout en s'atrophiant pour se sentir toute

petite.
Elle se tient avec grâce sur une montagne de cristal et chante pour son

Dieu.
Sa voix cristalline fait écho entre les vallées et revient s'effacer à ses pieds.
Sempiternellement,  de petits cristaux se posent sur les 

gigantesques sommets.
Sans cesse, la fidèle jeunette se met à glacer des gâteaux avec du sucre

doré pour l'offrir à son éternel protecteur.
Éclairée sous l'effet du bonheur, son visage rayonne ; ses mains

deviennent limpides, si transparente, qu'elle les tend à son Roi.
Ses os s'effritent, Son âme récupère tout jusqu'à la moelle.
La fragilité s'amuse et joue avec sa propre existence, car elle sait qu'elle
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a préexisté.
Sous le regard de son Père, elle se met en position fœtale tout

simplement. La jeune pucelle ne sait plus quoi présenter au tout-puissant,
sinon la flamme ardente de son cœur qui n’est autre que son île inondée de

senteurs
de haute qualité.

L’Éternel, lui, souffle, souffle sur la petite vigne qui produit 
abondamment. Il l’aromatise de son amour.

Christal fait silence.
Elle, sa vie, lui appartient. 
Elle aime et adore son Roi.

Mummy-Blue

Évangéline !

Gloria !

Tu appartiens à l'évangile d'une manière spéciale. 
Tu t'appelles Gloria-Évangéline.
Gloire à Dieu !

Je raconte avec ampleur et solennité la mission pour ma petite gazelle.
– Utilise ta rapidité pour porter la bonne nouvelle.
Réponds à ce que le Divin veut de toi.
Reçois et donne la lumière.
Belle antilope, va par toute la terre en traversant mers, sources et 

rivières !
Tu es un être vivant, tu te rapproches de Dieu, tu es son reflet et malgré

tout, tu demeures sa créature.
Tu es l'espèce humaine, la source du bonheur.
Le créateur t'a béni.
Il a fait de ton cœur, un jardin délicieux.
Purifie ton âme dans ton évangile qui est la parole de Jésus et de son

évident « je t’aime ».
Même si ton esprit est timide, l'Éternel a planté l'évangile en toi.
À  la tombée de la nuit, éclatante comme la lune, tu t'épanouiras en

faisant confiance à ton Père qui est aux cieux.
Tu as reçu l'amour, la connaissance, la communion. Tout cela vient de

ton bien-aimé.
Semblable à la terre qui verdit, tu feras reverdir le cœur de l'homme.
Divinement inspirée, ton appellation est de témoigner de l'immortalité 

de l'esprit, du savoir de la vérité, de la vie riche qui est la vie éternelle.
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Quel merveilleux voyage !
ET
Quelle allure précipitée !
Cours, Gloria !
Vers ceux qui ne croient pas en Jésus pour leur dire que Dieu les aime.
Prêche les paroles saines du Sauveur, autant que sur la promesse du
Père. Tu es disciple du Seigneur. Gloire à Dieu !
Tu as le pouvoir de discerner une chose d'une autre, de décider de tes

choix dans ton comportement et dans ta vie humaine.
Ne laisse jamais la sécheresse s'installer dans ton cœur.
Que ton amour soit ardent et passionné.
Écoute l'Esprit de conseil.
Repose-toi le 7e jour.
Motive-toi pour arrêter tout travail, comme Dieu l'a demandé. Ce jour- 

là, reprends ta respiration afin de mieux le servir.
Jésus est le même, il ne change pas.
Il aime les disciples à ses côtés.
Évangélise et chante le Gloria !
Guidée par l'Esprit, va vers les eaux profondes !
L'espérance du salut est avec toi « ma gazelle »
Le Christ trouve toujours le moyen, la façon de se faire entendre.
Il te permettra à travers sa puissance de faire passer le message qui ne

t'appartient pas.
Dans ton évangélisation, sois ferme, sur la purification de l'âme en

obéissant à la vérité, ainsi qu'aux conséquences de la désobéissance.
Dans le message, il faut que l'être humain comprenne qu'il ne peut pas

être champion de cupidité.
Il n'existe qu'un vainqueur !
La vraie richesse c'est Jésus vérité et il n'y en a qu'une…
Comme pour les instruments de musique, ramène à l'unisson l'accord

parfait.
Prophétise de l'Esprit, parle du commandement de notre Seigneur.

« Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés. »
Toutes ces faveurs viennent de l'Éternel.

Sur toi, descends la lumière qui est le symbole de la Vérité.
Gloria, chante le Gloria pour ton Dieu.

Il t’aime petite « Gazelle. »

Mummy-Blue.
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" L'intensité de
l'activité du 
souffle de 
l'Esprit me 
fait déglutir 
intimement 
la genèse, 
pour une 
nouvelle 
renaissance."

Cet ouvrage pourrait peut-être aider les autres humains à aller jusqu'au
bout de l'Amour et leur permettre d'attendre le jour où apparaîtra

l'ampleur de la création, qui, au signal de l'Éternel,agitera l'existence dans
la dimension intime de Dieu.

D... Dimension
I... Intime 
E... Enfin 
U... Unifiée



La beauté de la vie.
Quelques chants d'oiseaux.

Le mystère et l'amour s'épaississent dans le brouillard.
Dans un village, sur les hauteurs de la Réunion, Michelle Cuvelier,

imprégnée de conscience et admirative devant la création, nous livre les
secrets de son inspiration.

Le message qu'elle veut délivrer dans ses écrits, après avoir été elle-même
en contact avec "une voix bienveillante" qui a changé le sens de sa vie,
est un message d'amour et de respect d'autrui. Avec la Germination de

mon âme, Michelle Cuvelier lève le voile sur les possibilités de l'homme.
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